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E d i t o r i a l

«Des millions de personnes 
continuent à souffrir de la 
misère et de la malnutrition 
dans le monde, en raison 

des conflits armés, du changement 
climatique et des catastrophes 
naturelles qui en résultent». C’est 
pourquoi «une action décisive et 
compétente pour éradiquer le 
fléau de la faim dans le monde, 
qui progresse au lieu de reculer», 
est «inéluctable». C’est ce que 
déclare le Pape François dans un 
message pour la 43ième session 
de la Conférence de la FAO, 
délivré par Mgr Fernando Chica 
Arellano, observateur permanent 
du Saint-Siège auprès de la FAO, 
du FIDA (Fonds international de 
développement agricole) et du 
PAM (Programme alimentaire 
mondial), et rendu public lundi 3 
juillet 2023.

En RDC, la situation 
nutritionnelle reste préoccupante 
depuis plus de deux décennies. 
Selon la dernière Enquête par 
Grappes à Indicateurs Multiples 
(MICS Palu, RDC 2017-2018), 
41,8% d’enfants de moins de cinq 
ans souffrent de malnutrition 
chronique; soit 9,2 millions 
d’enfants de moins de 5 ans 
touchés. La prévalence du retard 
de croissance culmine à 52,4% 
parmi les ménages les plus 
pauvres. Six millions d’enfants de 
6 à 23 mois (92%) ne bénéficient 
pas d’une alimentation adéquate 
en termes de diversité et 
fréquence, impactant leur état 
nutritionnel.

Par ailleurs, dans un message 
pour la Journée mondiale de 
l’alimentation 2018, et s’adressant 

au professeur José Graziano da 
Silva, Directeur général de la FAO, 
le Saint-Père dit : 

« Je souhaite partager avec 
ceux qui ne se laissent pas vaincre 
par l’indifférence et écoutent 
le cri de ceux qui ne disposent 
pas du minimum pour conduire 
une existence digne. Pour sa 
part, l’Église catholique, dans 
l’exercice de la mission que son 
divin Fondateur lui a confiée, 
combat quotidiennement dans 
le monde entier contre la faim 
et la malnutrition, de multiples 
manières et à travers ses différentes 
structures et associations, en se 
souvenant que ceux qui souffrent 
de la misère ne sont pas différents 
de nous ». 

La malnutrition sous toutes 
ses formes (dénutrition, carences 
en micronutriments, excès 
pondéral et obésité) impacte 
négativement la croissance 
économique et perpétue la 
pauvreté par le biais de trois 
facteurs : les pertes directes de 
productivité liées au mauvais état 
physique ; les pertes résultant 
de l’augmentation des coûts 
des soins de santé et les pertes 
indirectes dues à la mauvaise 
fonction cognitive et aux échecs 
scolaires.

Les différentes formes 
de malnutrition affectent 
négativement le développement 
cognitif, les capacités 
d’apprentissage et la réussite 
scolaire des enfants et à 
l’âge adulte la productivité 
intellectuelle et physique. 
Toutes ces conséquences sur 
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les populations entraînent des 
pertes irréversibles en capital 
humain et diminuent la capacité 
de développement du capital 
humain, aboutissant ainsi à 
des pertes socio-économiques 
immenses.

Lutter contre la malnutrition 
exige ainsi une approche 
multisectorielle. L’engagement 
du Gouvernement de la RDC se 
matérialise par l’organisation 
du premier Forum National 
de Nutrition, tenu du 05 au 7 
octobre 2023 à Kinshasa, dont 
les travaux  ont tourné autour 
de trois grandes activités, 
notamment, des discussions au 
sein de commissions thématiques, 
l’organisation de deux tables 
rondes (l’un des bailleurs et l’autre 
des politiques) et d’une foire des 
aliments et produits locaux.

Ce magazine trimestriel 
« Lève-toi et marche » N°062 du 
Réseau National de la Caritas 
en RDC présente un échantillon 
des activités visant la Promotion 
de la Solidarité et du Partage,  
la promotion de la Santé et la 
promotion du Développement. Ce 
numéro couvre la période allant 
de Janvier à Mars 2024.

Ainsi, au-delà de cet Editorial, 
intitulé « Vaincre la malnutrition 
en RDC pour le développement 
du capital humain ! », la rubrique 
Santé démontre l’engagement 
du  Gouvernement de la RDC qui 
a mobilisé les ressources pour la 
mise en œuvre du programme 
multisectoriel de nutrition et de 
santé. 

Vaincre la malnutrition en RDC pour le 
développement du capital humain !
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Vaincre la malnutrition en 
RDC pour le développe-

ment du capital humain !

Editorial

Dans cette démarche, il a reçu l’appui de la 
Banque Mondiale à travers l’Unité de Gestion du 
Programme de Développement dus système de la 
Santé (UG-PDSS).

Dans le domaine des Urgences, avec l’appui de 
ses partenaires, la Caritas a poursuivi ses programmes 
d’assistance aux déplacés affectés par la crise de 
Kwamouth dans le village de Masia-Kwa,  Territoire 
de Kwamouth en Province de Maï-Ndombe et aux 
ménages touchés par les inondations à Kinshasa.

Par ailleurs, la rubrique Développement 
s’intéresse au programme d’appui à la sécurité 
alimentaire et renforcement des capacités 
économiques de ménages ruraux dans les Territoires 
de Lubero, Kasongo, Kasangulu et Kongolo, en 
République Démocratique du Congo (RDC). Elle 
se penche aussi  sur l’inauguration  du centre de 
formation professionnelle des métiers à Butembo-
Beni et celle de l’Ecole Primaire Mongala construite 
par la Caritas Bokungu-Ikela à Ikela.

En outre, le « Dossier » de ce numéro 062 du 
magazine « Lève-toi et marche » est axé également sur 
le Projet Multisectoriel de Nutrition et de Santé, dans 
sa composante nutrition à assise communautaire 
(PMNS/NAC), qui est exécuté dans la province du Sud-
Kivu en RDC pour une période de 2 ans. Ce numéro 
présente son lancement, les résultats attendus et les 
ateliers de renforcement de capacités des staffs dudit 
projet.

Cette livraison va aussi parler de la journée 
internationale des Droits de la femme dont la 
célébration a été sanctionnée par la remise de 
trophées aux femmes travailleuses de la CENCO, avec 
présentation de la nouvelle équipe dirigeante au sein 
de l’Association de femmes travailleuses de la Cenco, 
ATF-CENCO, en sigle.

Tels sont les sujets intéressants dont nous vous 
souhaitons une bonne lecture.

Caritas Congo Asbl
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Depuis plus d’un an, la crise 
humanitaire en République 
démocratique du Congo a pris 
des proportions alarmantes. De 
nouvelles flambées de violence, 
notamment à l’Est du pays, 
obligent les populations affectées à 
des déplacements répétés. La RDC 
compte actuellement 6.7 millions 
de personnes déplacées internes, 
dans un contexte où le pays fait face 
par ailleurs à de graves inondations 
et à une recrudescence d’épidémies 

En 2023, l’appel de fonds n’a 
été financé qu’à 40%. Cela a permis 
d’assister plus de 5 millions de 
personnes mais de très nombreux 
besoins restent non couverts. 
«Cela entraine énormément de 
souffrances, de drames humains, 
de vies gâchées. Beaucoup de 
provisoire qui dure trop longtemps. 
Les gens veulent rentrer chez eux 
et retrouver une vie normale», a 
insisté Bruno Lemarquis

Plus d’un million d’enfants 
ne vont plus à l’école du fait des 
conflits armés. «La situation est 
vraiment dramatique. Il faudrait 
que la communauté internationale 
tourne un regard vers la République 
Démocratique du Congo. Avec son 
potentiel unique au monde sur 
plan environnemental, sur le plan 
minier et sur le plan touristique, le 
Congo peut beaucoup apporter au 
monde. Il faudrait qu’il retrouve la 
paix », a déclaré Modeste Mutinga 
Mutushayi, Ministre des Affaires 
sociales, des Actions humanitaires 
et de la Solidarité nationale.

Avec OCHA RDC

de rougeole et de choléra, qui 
ont exacerbé la vulnérabilité des 
populations meurtries par plus de 
trois décennies de conflits armés.

Au-delà des crises immédiates 
qui méritent une attention urgente, 
il y aussi en RDC des besoins et 
des vulnérabilités chroniques. En 
2024, il est estimé que près de 
25,4 millions de personnes sont en 
situation d’insécurité alimentaire, 
alors que la malnutrition aiguë 
touche 8,4 millions de personnes, 
principalement des enfants de 
moins de 5 ans, des femmes 
enceintes et des femmes allaitantes.

« La crise humanitaire en 
République démocratique du 
Congo a atteint de nouveaux 
sommets cette année, du fait de 
l’aggravation de certains conflits, 
de l’émergence de nouveaux 
foyers de tension, et d’événements 
climatiques ayant entrainé des 
désastres. Derrière toutes ces 
situations, il y a des hommes, 
des femmes et des enfants qui 
font face à de très hauts niveaux 
de vulnérabilité» a souligné M. 
Lemarquis.

La communauté humanitaire et le Gouvernement 
congolais appelés à mobiliser 2,6 milliards de dollars 

pour répondre à une crise humanitaire alarmante

Actualités

Le gouvernement de la 
République démocratique 

du Congo (RDC) et la 
communauté humanitaire 

ont lancé un appel à la 
mobilisation de 2,6 milliards 

de dollars pour financer le 
plan de réponse humanitaire 

2024 dans le pays. Les 
fonds serviront à fournir 

une assistance vitale et des 
services de protection à 8,7 

millions de personnes dont la 
survie dépend largement de 

l’aide d’urgence.
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Crise à l’Est de la RDC au 
centre d’échange entre 

Caritas Congo Asbl et des 
agences catholiques

Dans l’optique de 
renfoncer les réponses 
sur la situation 
humanitaire en RDC, plus 

particulièrement sur la crise du 
Nord-Kivu dans la ville de Goma 
et ses environs, une réunion s’est 
tenue mercredi 28 février 2024 à 
Kinshasa.

La Caritas Congo Asbl, CRS, 
CORDAID et MISEREOR ont 

Actualités

échangé sur le contexte de la 
crise, les besoins recensés, la 
réponse de Caritas et la réponse 
envisagée pour cette crise.

En effet, les participants 
durant les échanges ont affirmé 
que les besoins ressentis au 
niveau de la ville de Goma et ses 
environs sont énormes, malgré 
la présence de plusieurs acteurs 
humanitaires.

On a signalé l’assistance 
de la Caritas-Développement 
Goma dans le secteur de Wash, 
santé, protection,  moyens de 
subsistance et distribution 
de 1.500 Kit NFI (biens non 
alimentaires), avec l’appui 
financier de la Caritas Allemagne. 
Cette assistance n’a concerné  que 
l’ancienne vague des déplacés et 
non la nouvelle vague.

En termes des réponses 
envisagées, étant donné que 
les gaps importants se font 
ressentir dans cette zone, qui 
touche plusieurs secteurs en ce 
moment, la Caritas Congo Asbl 
et Caritas Développement Goma 
ont proposé de renforcer les 
réponses actuelles que mènent 
la Caritas Goma Développement 
au niveau de la province et 
faire un appel d’urgence afin de 
mobiliser la solidarité de toute 
la confédération à cette crise 
qui persiste depuis plusieurs 
années.

Au cours de cette rencontre,  
il a été convenu de présenter une 
note conceptuelle comme outil de 
plaidoyer qui prendra en compte 
les secteurs de WASH, Santé et 
NFI en faveur des communautés 
affectées par la résurgence de la 
crise du M23.

Par ailleurs, signalons que de 
toutes les vagues de déplacement  
observées jusqu’à présent,  celle 
de février a été la plus massive 
avec 42.990 ménages déplacés au 
mois de février 2024.

Keren Lulu
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Sud-Kivu : le consortium Caritas Congo Asbl, TPO DRC et 
CHWID s’engage pour lutter contre la malnutrition 

C’est depuis le 24 janvier 
2024 que le projet multisecto-
riel de Nutrition et de Santé dans 
sa composante nutrition à assise 
communautaire (PMNS), a été lan-
cé par le consortium Caritas Congo 
Asbl, TPO DRC (Transcultural Psy-
chosocial Organization), CHWID 
(Child & Women International 
Development). Il est exécuté dans 
13 Zones de santé d’Idjwi, Kata-
na, Miti-Murhesa, Minova, Kanio-
la, Mubumbano, Walungu, dans la 
province du Sud-Kivu de la Répu-
blique Démocratique du Congo.

Ce projet a une durée de 
vingt-quatre mois et financé par 
la Banque Mondiale à travers 
l’UG-PDSS (Unité de Gestion du 
Programme de Développement du 
Système de Santé).

La Caritas Congo Asbl ASBL 
assure la  Coordination et le 
pilotage dudit Projet.

Son objectif  est  de contribuer 
à l’amélioration de la santé de 
l’enfant et de la mère en réduisant 
toutes les formes de malnutrition 
au Sud-Kivu, à travers l’accès à des 
services nutrition et de santé à fort 
impact pour les enfants de moins 
de 5 ans, les mères adolescentes, 
les femmes enceintes et allaitantes 
(en mettant l’accent sur les 1.000 
premiers jours), et l’amélioration 
des pratiques positives de 
nutrition.

Les enfants de 0 à 59 mois, les 
femmes enceintes et les femmes 
allaitantes sont les bénéficiaires de 
ce projet. 

Au cours de ce lancement, 
une journée d’information a 
été organisée à l’hôtel Elisabeth 
à Bukavu, où   les délégués de 
différentes organisations locales, 
agences de Nations Unies, services 
étatiques ainsi que le ministère 
de la Santé ont pris connaissance 
des attentes de ce projet, de 
l’implication de toutes les parties 

Dossier

prenantes pour son succès.
Dans son mot de circonstance, 

le Secrétaire Exécutif de la Caritas 
Congo Asbl et chef de file du 
groupement Caritas Congo Asbl 
– TPO DRC – CHWID, Mr l’Abbé 
Edouard MAKIMBA MILAMBO, a 
exprimé sa satisfaction de voir enfin 
la composante Nutrition à Assise 
Communautaire être lancée pour 
s’ajouter à d’autres composantes 
qui avaient déjà démarré dans le 
Projet Multisectoriel de Nutrition 
et Santé (PMNS). Il a remercié 
le bailleur des Fonds, la Banque 
Mondiale à travers l’Unité de 
Gestion du Programme de 
Développement du Système de 
Santé (UG-PDSS), les autorités 
locales et autres partenaires et 
en a appelé à leur implication 
effective dans ce projet, au respect 
des engagements afin que le projet 
puisse atteindre les résultats 
escomptés.

Par ailleurs, le consortium  
Caritas Congo Asbl, TPO DRC et 
CHWID, grâce à leur expertise 
dans le domaine de nutrition, 
va proposer des approches 
innovantes et résilientes qui 
vont  renforcer localement la 
production agro-pastorale durable 
et diversifiée, la transformation 
des produits agricoles et l’accès à 
une alimentation nutritive pour 
la femme, l’adolescente et l’enfant 
de moins de deux ans ainsi que les 
activités génératrices de revenus. 
Atelier d’orientation de l’équipe 
de la mise en œuvre du projet 
nutrition à assise communau-
taire 

Il s’est tenu du 25 au 29 janvier  
2024 une session de renforcement 
de capacités des staffs affectés 
à la mise en œuvre des services 
de NAC (Nutrition à Assise 
Communautaire) dans le cadre 
du Programme Multisectoriel de 
Nutrition et Santé (PMNS). Ces 
assises ont été facilitées par la 

Division Provinciale de la Santé et 
l’équipe de l’UG-PDSS au niveau 
national et provincial.

Pour Mr l’Abbé Edouard 
Makimba Milambo, Secrétaire 
Exécutif de Caritas Congo Asbl,  
l’objectif poursuivi par cet atelier 
est de renforcer les capacités 
des uns et des autres, considérés 
comme les parties prenantes à la 
mise en œuvre de ce projet.

Le Secrétaire exécutif a dans 
son discours aussi rappelé aux 
participants de tenir compte des 
résultats. Pour cela, il les a exhortés 
à la régularité, à l’assiduité au 
travail, à l’honnêteté et à la 
redevabilité.

L’Abbé Edouard MAKIMBA 
a fait savoir que la Caritas Congo 
Asbl assure le rôle du Chef de 
file du Groupement et en même 
temps répondant vis à vis de l’UG-
PDSS dans l’atteinte des résultats 
attendus dans le cadre de ce projet. 
Il a exhorté les participants à 
prendre au sérieux cette formation 
qui va leur permettre de travailler 
dans la sérénité pour l’atteinte 
desdits objectifs.
Résultats attendus du projet 

Les résultats escomptés de 
ce projet sont entre autres : la 
dynamique communautaire en 
matière de nutrition basée sur la 
fenêtre d’opportunité des 1.000 
premiers jours dans les 264 Aires 
de Santé de 13 ZS ciblées au Sud-
Kivu est renforcée.  264 structures 
de santé offrent un paquet intégré 
(PCIMA, CPN, CPON, CPS, ANJE) en 
faveur des enfants des enfants de 
0 à 59 mois; les Femmes enceintes 
et les femmes allaitantes. La 
coordination et les mécanismes de 
suivi-évaluation des interventions 
de nutrition sont assurés dans les 
13 zones de santé.
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Par ailleurs, Mr Kabwika 
Lenkwa, Assistant technique 
au Programme national de 
nutrition Sud-Kivu, a affirmé avoir 
accompagné  les participants dans 
le  cadre  de facilitation, mais aussi 
d’encadrement des prestataires 
en vue de permettre d’amorcer 
déjà la mise en œuvre de ce projet 
dans leur Zone de Santé et dans 
leur structure respective.  

Pour sa part, le but de ce brie-
fing a été de les outiller, les ren-
forcer en  capacités sur les  thé-
matiques de la Nutrition assise 
communautaire à travers les 6 
étapes qui  doivent  les accompa-
gner dans la mise en œuvre  de ce 
projet. Il a recommandé aux par-
ticipants d’organiser les séances 
de restitution auprès des autres 
collègues qui sont restés dans les 
différentes structures, redynami-
ser et organiser la participation 
communautaire qui existe, orga-
niser la formation des relais com-
munautaires.

Après cette formation, 
Mme Georgette Makasunyu, 

Dossier

nutritionniste de Zone de Santé de 
Miti-Murhesa, s’est engagée  à faire 
des supervisions, à accompagner  
les relais communautaires et les 
prestataires des structures dans la 
sensibilisation de la fréquentation 
de la consultation préscolaire 
redynamisée.  Elle  s’est également 
engagée à amener  tous les enfants 
à fréquenter le centre de santé 
pour détecter la malnutrition 
avant le temps et les orienter 
vers les structures des prises 
en charge. Elle va aussi aider les 
prestataires à bien compléter les 
outils de collecte des données  et 
à bien faire les démonstrations 
culinaires  pour l’amélioration de 
soins santé des enfants.

Il faut noter que, cet atelier 
de briefing des prestataires de 
santé et équipe cadre de zone de 
santé, a été facilité par l’équipe de 
Ministre de la Santé via la Division 
Provinciale de la Santé et le 
Bureau Central de Zone de Santé 
avec l’appui de la Coordination du 
PMNS/NAC au Sud-Kivu.

Keren Lulu   

Sud-Kivu : briefing de 122 prestataires des soins et équipes 
cadre des zones sur la mise en œuvre des services de NAC, 

CPRS, ANJE et PCMA dans 13 Zones de Santé

Le consortium Caritas Congo 
Asbl, TPO DRC et CHWID, a or-
ganisé un atelier de briefing des 
prestataires de soins et membre 
de l’équipe cadre des zones de 
santé sur  la nutrition à assise 
communautaire (NAC), la consul-
tation préscolaire redynamisée 
(CPSR), l’alimentation du nour-
risson et du jeune enfant (ANJE), 
et la prise en charge intégrée de la 
malnutrition aigüe (PACMA) du 
26 au 28 février 2024 à Murhesa, 
dans le territoire de Kabare, pro-
vince du Sud-Kivu.

Cette activité s’est inscrite 
dans le cadre du projet multisec-
toriel de nutrition et santé dans 
sa composante de nutrition à as-
sise communautaire, financé par 
la Banque mondiale à travers 
l’UG-PDSS.

Au cours de ce briefing, Luc 
Bashwira, le Directeur du grou-
pement PMNS/ NAC, a  invité les 
prestataires de santé de s’appro-
prier du projet tout en sachant 
que l’échec ou la réussite est à 
leur responsabilité.   
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Sud-Kivu : les Zones de Santé d’Uvira, Nundu et Fizi à 
l’école de la Nutrition à Assise Communautaire

Caritas Congo Asbl a orga-
nisé une formation des presta-
taires des soins et des membres 
des Equipes-Cadre des Zones de 
Santé d’Uvira (34 participants 
au total) et Nundu (35 partici-
pants). Animée par le PRONA-
NUT (Programme National de 
Nutrition) Sud-Kivu, cette  ses-
sion s’est déroulée du 1er au 
03 mars 2024 à Uvira.  A cette 
occasion, TPO DRC a aussi ali-
gné 53 prestataires des soins et 
membres d’ECZS de la Zone de 
Santé de Fizi afin de leur faire 
bénéficier de cette formation fa-
cilitée par le PRONANUT.

En effet, les modules dispen-
sés ont concerné la mise en place 
de la Nutrition à Assise Commu-
nautaire (NAC),  l’organisation de 
la Consultation Préscolaire Re-
dynamisée (CPSr), l’Alimentation 
du Nourrisson et du Jeune Enfant 
(ANJE) et la Prise en Charge In-
tégrée de la Malnutrition Aigüe 
(PCIMA).

Pour les Organisateurs et les 
Facilitateurs, toutes ces notions 

abordées concourent à la lutte 
contre la malnutrition sous toutes 
ses formes. Ils se devaient alors 
d’en faire un rappel ou un briefing 
à l’intention des prestataires des 
soins avec lesquels les équipes du 
projet PMNS-NAC sont appelés à 
travailler étroitement. A ces deux 
catégories, deux membres des 
Equipes-Cadre des Zones de Santé 
concernées ont été associés.

Grâce à cette formation, les 
Organisateurs, les Facilitateurs 
ainsi que les responsables des 
Zones de Santé espèrent que 
toutes les zones d’ombre ont été 
levées pour la mise en œuvre de 
la Nutrition à Assise Communau-
taire dans les Aires de Santé des 
Zones de Santé concernées. Ainsi, 
les résultats attendus devraient 
témoigner d’un changement po-
sitif du point de vue nutritionnel 
sur fond de la maîtrise des notions 
apprises, pour les uns et rappelées 
pour les autres.

Pour rappel, cette formation 
s’inscrit dans le cadre du Pro-
gramme Multisectoriel de Nutri-

tion et Santé, dans sa Composante 
Nutrition à Assise Communau-
taire (PMNS/NAC), financé par la 
Banque Mondiale, à travers l’Unité 
de Gestion du Programme de Dé-
veloppement du Système de San-
té (UG-PDSS). Il est mis en œuvre 
conjointement par le Groupement 
Caritas Congo Asbl, TPO/DRC et 
CHWID, en collaboration avec les 
Partenaires étatiques (Ministère 
de la Santé, DPS/PRONANUT et 
BCZS), les Structures sanitaires, 
les Organisations non-gouverne-
mentales internationales et lo-
cales ainsi que les Relais Commu-
nautaires regroupés au sein des 
Cellules d’Animation Communau-
taire (CAC). Les 13 Zones de San-
té concernées sont Katana, Fizi, 
Kadutu, Lulingu, Nundu, Shabun-
da, Uvira, Miti-Murhesa, Minova, 
Kaniola, Mubumbano, Walungu et 
Idjwi

 GM Kamandji & Simplice 
Bakilongo (Caritas-Développe-

ment Uvira)

Dossier
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LANCEMENT DU PMNS-NAC À LA ZS DE KATANA : 
Caritas Congo Asbl appelle les communautés à la prise 

de conscience face à la malnutrition

«  Le message-clé que je peux 
adresser à la population de la Zone 
de Santé de Katana, c’est d’abord 
la prise de conscience. Puisque la 
malnutrition est une réalité ici dans 
cette zone. Nous venons alors avec 
ce projet en appelant la population 
à s’en approprier. Sinon,  notre 
intervention serait menée en vain », 
a ajouté Mr Lwaboshi.

En effet, financé par la Banque 
Mondiale, à travers l’Unité de Gestion 
du Programme de Développement 
du Système de Santé (UG-PDSS), 
ce programme est mis en œuvre 
dans 13 Zones de Santé (ZS) de 
la Province du Sud–Kivu par le 
Groupement Caritas Congo Asbl 
– TPO DRC – CHWID. La Zone de 
Santé de Katana est l’une d’elles. 
Il vise globalement à contribuer à 
l’amélioration de la santé de l’enfant 
et de la mère, en réduisant toutes 
les formes de malnutrition au Sud-
Kivu, à travers l’accès à des services 
de nutrition et de santé à fort 
impact pour les enfants de moins 

de 5 ans, les mères adolescentes, 
les femmes enceintes et allaitantes 
(en mettant l’accent sur les 1.000 
premiers jours), et l’amélioration 
des pratiques positives de nutrition.

Ainsi, les Autorités religieuses, 
les leaders communautaires, 
les membres de l’Equipe-Cadre 
de la Zone de Sante (ECZ),   les 
représentants des IT et des Codesa, 
la presse, les différents partenaires 
intervenants dans d’autres secteurs 
dans la zone, la délégation du 
groupement, le staff de la Caritas 
Bukavu et l’équipe de terrain ont 
pris part à cette cérémonie de 
lancement du PMNS-NAC dans la 
Zone de Santé de Katana.

Sud-Kivu : un enfant sur deux 
souffre du retard de croissance

Dans son mot de bienvenue, le 
Médecin-Chef de Zone, Dr Yolande 
Nshombo, a présenté l’ampleur de la 
situation nutritionnelle en RDC, au 
Sud-Kivu (avec une prévalence de 
malnutrition chronique estimée à 
48%),  et dans son entité. Il a remercié 
le Gouvernement congolais, à 
travers UG-PDSS et ses Partenaires, 
pour avoir choisi la Zone de Santé 
de Katana parmi les bénéficiaires 
de ce grand programme d’intérêt 
communautaire. « Ainsi, nous en 
appelons à une mobilisation sans 
précédent pour constituer une 
barrière contre ce fléau qui met 
par terre l’avenir de nos enfants 
et de toute notre société », a-t-elle 

souligné.

Pour sa part, Mr Batumike 
Mufungizi Innocent, Spécialiste 
Nutritionniste du Groupement 
Caritas Congo Asbl – TPO DRC – 
CHWID, a mis l’accent sur les objectifs 
du projet, les zones d’interventions, 
la cible, les stratégies de mise en 
œuvre et les résultats attendus du 
projet. Il n’a pas manqué de faire un 
plaidoyer auprès des Autorités et 
Leaders de la Société Civile présents 
dans la salle sur l’appropriation 
communautaire et la pérennisation 
des acquis dudit projet. « Le 
Consortium Caritas Congo Asbl-TPO 
DRC-CHWID assurera la mise en 
œuvre de ce projet, en collaboration 
avec le Bureau Central de la Zone de 
Santé, et avec l’appui technique de 
la Division Provinciale de la Santé 
du Sud-Kivu. Ces Organisations ont 
pris l’engagement d’assurer la mise 
en œuvre et le suivi des activités 
dans le respect des normes et des 
orientations techniques en vigueur 
dans le Ministère de la Santé en 
matière de Nutrition en général et de 
l’approche de la Nutrition à Assise 
Communautaire en particulier », 
a-t-il indiqué.  

Le Directeur de la Caritas-
Développement Bukavu, Monsieur 
l’Abbé Louis Pasteur  Rudahigwa est 
revenu quant à lui sur les objectifs 
globaux du projet et a lancé un 
appel sur la prise de conscience de 
la  communauté.

 « Parmi nos interventions 
à mener, nous allons emmener 
la communauté à s’attaquer 
aux causes profondes de la 
malnutrition. Nous l’appuie-
rons par la suite à pérenniser 
les activités planifiées de ma-
nière à réduire à moins de 40% 
le taux de prévalence de la mal-
nutrition dans le Sud-Kivu et à 
contribuer dans la lutte contre 
la malnutrition au niveau de 
chaque famille ». C’est l’une des 
réponses du Point Focal de la 
Caritas Congo Asbl, Mr Patrick 
Lwaboshi, à la presse, à l’issue 
du lancement du Programme 
Multisectoriel de Nutrition et 
Santé, dans sa Composante 
Nutrition à Assise Communau-
taire (PMNS-NAC), samedi 10 
février 2024 dans la Zone de 
Santé de Katana.

Suite en page 12
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Au nom du Secrétaire 
Exécutif de la Caritas Congo Asbl 
(M. l’Abbé Edouard Makimba – 
Chef de File), le Coordonnateur 
de la Caritas-Développement 
Uvira, Mr l’Abbé Dominique K. 
Mulumeoderhwa, a procédé jeudi 
15 février 2024 au lancement du 
Projet Multisectoriel de Nutrition 
et de Santé-Composante Nutrition 
à Assise Communautaire (PMNS-
NAC) dans la Zone de Santé d’Uvira 
au Sud-Kivu. 83 personnes ont pris 
part à cet atelier d’information du 
démarrage du projet PMNS-NAC, 
organisé en la salle de la Mairie 
d’Uvira. Le prêtre a salué à cet effet 
la présence des Autorités politico-
administratives de la Mairie et du 
Territoire, des Chefs des Quartiers, 
de Coutumière, des Autorités 
ecclésiastiques, des responsables 
sanitaires, des membres de la 
Société Civile, des Services de 
sécurité et des représentants de la 
Jeunesse, ainsi que les Equipes qui 
piloteront le projet dans les Zones 
de Santé d’Uvira et de Nundu.

Premier à intervenir, le 
Médecin-Chef de Zone d’Uvira 
a remercié la Caritas pour avoir 
convié la zone de santé, les 
Autorités politico-administratives 
et d’autres Parties prenantes à 
cette cérémonie.

Le Point Focal du projet pour 
la Caritas Congo Asbl, Mr Patrick 
Lwaboshi, a circonscrit le problème 
de fond qu’il y a dans cette Zone de 
Santé par rapport à la nutrition 
avant de présenter l’intervention 
proposée. Il a ainsi donné les 
grandes lignes du projet y compris 
les attentes de la part de l’Autorité et 
de la Communauté. La Province du 
Sud-Kivu fait également face à une 
situation nutritionnelle précaire. 
Selon MICS 2018, au Sud Kivu le 
taux de malnutrition chronique 
qui s’élève à 48%, représentant 
près de 700.000 enfants de moins 
de 5 ans.

Face à cette triste situation, le 
Gouvernement de la RD Congo a 
sollicité et obtenu un financement 
de la Banque Mondiale pour la mise 
en œuvre du Projet Multisectoriel 
de Nutrition et de Santé (PMNS) 
pour une durée de cinq ans (2019-
2024). 

L’UG-PDSS, qui est en charge 
de la gestion dudit projet, a 
sélectionné, le Groupement Caritas 
Congo Asbl, TPO/DRC, CHWID 
pour appuyer la mise en œuvre 
des services de Nutrition à Assise 
Communautaire du PMNS dans 13 
Zones de Santé de la Province du 
Sud-Kivu. La composante NAC sera 
mise en œuvre dans ces 13  Zones 

de Santé pour une durée de deux 
ans.

Prise de conscience collective 
du taux élevé de la malnutrition 
chronique

Au-delà de ce contexte et 
justification, le Point Focal de la 
Caritas Congo Asbl a présenté 
aussi les zones d’intervention 
dudit projet, ses objectifs, résultats 
attendus, les cibles/bénéficiaires, 
les stratégies et activités, le Suivi et 
évaluation, les Parties prenantes et 
bénéficiaires, ainsi que l’enveloppe 
globale pour l’exécution des 
activités, ainsi que la durée du 
projet.

M. Patrick Lwaboshi a conclu 
son exposé en disant que l’atteinte 
des résultats passe avant tout par 
une prise de conscience collective 
de l’ampleur de la malnutrition qui 
affecte la croissance des enfants 
et qui compromet leur avenir. 
Ce processus, a-t-il poursuivi, 
exige une participation active des 
Parties prenantes, une synergie 
dans la mise en œuvre et dans la 
coordination des interventions, 
mais aussi le respect des 
engagements à tous les niveaux, 
chacun en ce qui le concerne.

Pour sa part, le Médecin-Chef 
de Zone de Santé (MCZ) d’Uvira, 
représenté par le Médecin-
Directeur de l’HGR d’Uvira, Dr 
Salomon Shangula Mashupe, s’est 
réjoui de l’implantation du projet 
NAC dans sa ZS. Il espère que 
l’intervention sera bien menée 
pour prévenir la malnutrition 
et tirer au bas sa prévalence en 
informant la communauté sur 
le problème de la malnutrition 
et en mettant en place le plan de 
lutte contre ce problème de santé 
publique.

Contribuer à l’amélioration de 
la santé de l’enfant et de la mère...

Dossier

Projet multisectoriel de nutrition et de Santé au Sud-
Kivu :  caritas a lancé le projet pmns-nac dans la Zone 

de Santé d’Uvira
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Suite de la page 10

Projet Multisectoriel de Nutrition et de Santé au Sud-Kivu : 
Caritas a lancé le projet PMNS-NAC dans la Zone de Santé d’Uvira

Lancement du PMNS-NAC à la ZS de Katana : Caritas Congo Asbl appelle 
les communautés à la prise de conscience face à la malnutrition

A son tour, le Point Focal de 
la Caritas Congo Asbl, Mr Patrick 
Lwaboshi, a présenté l’état de lieux 
de la malnutrition au pays (42% 
d’enfants de moins de 5 ans) et dans 
la province du Sud-Kivu (48%, soit 
un enfant sur deux souffre du retard 
de croissance). Il a aussi parlé de 
la durée, des objectifs du projet, 
des cibles, de la couverture de 17 
Aires de Santé et 118 villages/CAC. 
Il a aussi passé en revue le budget 
global, les activités à réaliser, les 
résultats attendus, les indicateurs et 
les stratégies de mise en œuvre pour 
atteindre les résultats escomptés, 
avant de revenir sur les rôles et 
responsabilités de différents acteurs 
impliqués ainsi que sur les étapes de 
mise en œuvre de ce projet.

Le Groupement d’Irhambi-
Katana promet d’accompagner et de 
suivre le projet

 Enfin, l’Assistant du Chef de 
Groupement d’Irhambi-Katana, Mr 
Kaichuya Ngaboyeka, a procédé 
au lancement officiel du projet. 
Dans son discours, il a remercié le 
Gouvernement congolais d’avoir 
songé à l’amélioration de la santé de 
la mère et de l’enfant. Il a invité toutes 
les Parties prenantes de travailler la 
main dans la main pour le bien-être 
de la communauté afin de réduire 
la prévalence de la malnutrition. 
« Nous les Autorités, nous allons 
accompagner et faire le suivi de ce 
bon projet, de manière à réduire la 
malnutrition dans notre Zone de 
Santé de Katana », a-t-il conclu,

Un jeu de questions et réponses, 
très participatif, a bouclé cette 
cérémonie de lancement du PMNS-
NAC.

Guy-Marin Kamandji

Clôturant l’atelier, le Maire 
Adjoint de la Ville, Mr KIFARA 
KAPENDA KYKY, a exprimé sa joie 
de voir l’approche NAC venir comme 
une solution dans la ZS d’Uvira 
pour bien lutter contre ce grand 
fléau qu’est la malnutrition. Tout en 
remerciant la Banque Mondiale, le 
Gouvernement congolais, la Caritas 
et les autres Partenaires pour l’appui 
apporté, il a continué d’éveiller la 
conscience de tous et de chacun 
afin que tout soit fait pour mettre 
fin à ce fléau. Son appel a ciblé tous 
les niveaux de l’implémentation du 
projet, l’Autorité et toutes les parties 
prenantes, notamment les autres 
Partenaires ayant des interventions 
dans la zone, surtout celles liées à la 
nutrition.

Un moment d’échange a été 
réservé, donnant aux participants 
l’occasion de poser un certain 
nombre de questions auxquelles des 
éclaircissements ont été apportés 
soit par le présentateur du projet, 

soit par le modérateur en tant 
que Coordonnateur de la Caritas-
Développement Uvira (CDU), soit 
encore le MCZ.

Pour rappel, l’objectif global 
du programme est de contribuer 
à l’amélioration de la santé de 
l’enfant et de la mère en réduisant 
toutes les formes de malnutrition 
au Sud-Kivu à travers l’accès à des 
services nutrition et de santé à fort 
impact pour les enfants de moins 
de 5 ans, les mères adolescentes, 
les femmes enceintes et allaitantes 
(en mettant l’accent sur les 1.000 
premiers jours), et l’amélioration 
des pratiques positives de nutrition.

Ce projet est mis en œuvre 
conjointement par le Groupement 
Caritas Congo Asbl, TPO/DRC et 
CHWID, en collaboration avec les 
Partenaires étatiques (Ministère de 
la Santé, DPS/PRONANUT et BCZS), 
les Structures sanitaires, les Orga-
nisations non-gouvernementales 

internationales et locales ainsi que 
les Relais Communautaires regrou-
pés au sein des Cellules d’Anima-
tion Communautaire (CAC). Les 13 
Zones de Santé concernées sont 
Katana, Fizi, Kadutu, Lulingu, Nun-
du, Shabunda, Uvira, Miti-Murhesa, 
Minova, Kaniola, Mubumbano, Wa-
lungu et Idjwi.

Guy-Marin Kamandji
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Témoignages

Haut-Katanga : Témoignage de Madame Fatuma, mère d’un 
enfant ayant souffert d’une malnutrition aiguë sévère dans la 

Zone de santé de Mitwaba
Haut-Katanga, le 29 février 2023 
(cariatsdev.cd) : Madame Fatuma 
(Ndlr : nom d’emprunt), avait failli 
perdre son enfant à cause de la 
malnutrition aiguë sévère. Grâce 
au projet de prise en charge de la 
malnutrition aiguë sévère dans la 
Zone de santé de Mitwaba, province 
du Haut Katanga, financé par 
UNICEF,   son enfant a été prise en 
charge  et sauvé de cette maladie. 
Il prenait de plumpy nut, 2 sachets 
par jour pour une durée de 46 jours.

Satisfaite de l’accompagnement 
de l’équipe de la Zone de santé 
de Mitwaba, ainsi que de tous les 
prestataires de ladite zone de santé,  
Madame Fatuma, a affirmé que son 
enfant se porte à merveille. Elle a 
remercié tout d’abord le bon Dieu, 
ensuite  la  Caritas Congo Asbl et 

son partenaire financier pour cette 
prise en charge.

Pour rappel,  plusieurs 
activités ont déjà été réalisées dans 
le cadre de ce projet. Parmi les 
résultats probants, citons : 91,3% 
d’Etablissements des soins de santé 
(21/23), soutenus par l’UNICEF ont 
été admis pour traitement 1.961 
enfants âgés de 6 à 59 mois atteints 
de la Malnutrition Aiguë Sévère 
(MAS).

819/824 enfants âgés de 6 à 59 
mois atteints de malnutrition aiguë 
sévère ont été admis en traitement 
et sont guéris soit 99,4%.

Le taux d’abandon au 
traitement est resté à 0,5% pour 
ces enfants de 6 à 59 mois atteints 

de malnutrition aiguë sévère (4/ 
824), avec 1 enfant décédé au cours 
du traitement sur les 824, soit 0,1% 
comme taux de décès.

Paris Mona

Les bénéficiaires ont  
accueilli favorablement  le 
projet d’assistance en AME & 
Cash aux deplacés et familles 
hôtes de Mongata. Ce dernier 
ont été assisté  en bien, mais le 
cash reçu pourra leur servir de 
rebondir dans leurs activités. 
Cette assistance arrive au bon 
moment, mais les besoins restent 
encore énormes.

« C’était vraiment important 
d’être assistée par la Caritas, car 
nous avons tout perdu. Je n’ai 
plus rien ; tout a été abimé et 
volé par les Mobondos. J’ai deux 
enfants. En fuyant,  le village de 
Ngandabangala pour Mongata, 
j’ai dû récupérer deux autres  
en chemin dont l’un a 10 ans et 
l’autre 8 ans. Pour lesr nourrir, je 
me débrouille dans la vente des 

Gratitude des bénéficiaires déplacés du conflit Teke et Yaka; 
mais des besoins non satisfaits persistent

avocats qui n’est pas vraiment 
rentable pour subvenir à tous nos 
besoins et j’espère que ce n’est 
pas la première ni la dernière 
assistance, car nous manquons 
des matelas, abris etc. », a 
déclaré avec gratitude  Madame 
Yves Bengakonda, l’une des 
bénéficiaires.

 Pour sa part, Madame 
Francine Kajinga,   mère de 6 
enfants, remercie la Caritas pour 
ce projet. « Je ne pensais pas un 
jour être assistée par la Caritas. 

En ce moment, j’éprouve une joie 
énorme, car je pourrais subvenir 
aux besoins de ma famille durant 
cette petite période. Mais, au-
delà de tout, nous éprouvons 
encore des besoins cruciaux tels 
que des vêtements, des vivres 
etc. ».

Pour rappel, cette assistance 
est réalisée par la Caritas 
Congo Asbl et la Diaconie de 
l’Archidiocèse de Kinshasa, 
sous la supervision directe de 
Caritas International Belgique, 
avec l’appui financier de l’Union 
Européenne. Ce projet a été 
lancé depuis juillet 2023, sous la 
dénomination « ECHOS 2 ».

Keren LULU
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Développement

Tshuapa : inauguration de l’Ecole Primaire Mongala 
construite par la Caritas Bokungu-Ikela à Ikela 

Les élèves de l’Ecole 
Primaire Mongala, au 
Quartier Itafa d’Ike-
la (Territoire situé à 
environ 400 Km de 

Boende – Chef-lieu de la Pro-
vince de la Tshuapa), suivaient 
jusque-là les cours dans des 
locaux, non appropriés, d’une 
paroisse catholique voisine. 
Mais, depuis jeudi 1Er février 
2024, « ces élèves étudient 
dans de beaux bâtiments, 
dans un cadre qui leur permet 
de bien apprendre et acqué-
rir des connaissances », s’est 
réjoui mardi Monsieur l’Abbé 
Stéphane Basanga, Coordon-
nateur de la Caritas-Dévelop-
pement Bokongu-Ikela.

Cette école de huit classes, 
avec une salle de réunion, des 
latrines et le bureau du Direc-
teur avec deux pièces, a été 
construite par la Caritas-Dé-
veloppement Bokungo-Ikela, 
avec l’appui financier de la 
Conférence Episcopale Ita-
lienne (CEI).

A l’absence du Coordon-
nateur de la Caritas empêché, 
le Curé de la Paroisse Yangam-
bo et Logisticien diocésain en-
voyé par Son Excellence Mgr 
l’Evêque, a donc procédé jeudi 
1Er février 2024 à la remise 
des clés de cette école à son 
Directeur.

Cette cérémonie d’inaugu-
ration a été organisée en pré-
sence des heureux bénéficiaires 
(les élèves), du Corps enseignant, 
des Autorités coutumières et de 
la Société Civile locales.

« Je saisis cette occasion 
pour remercier l’Evêque de Bo-
kungu-Ikela, Son Excellence 
Mgr Toussaint Iluku, pour son 
plaidoyer. Ma gratitude s’ex-
prime également à la Confé-
rence Episcopale Italienne qui a 
accepté de financer la construc-
tion de cet ouvrage de haute 
portée sociale », a conclu l’Abbé 
Stéphane Basanga.

Guy-Marin Kamandji

Lisez-nous aussi sur les canaux suivants :
Site web 	 : www.caritasdev.cd
Twitter 	 : @CaritasCongo
Facebook	 : @CaritasRDCongo
Instagram	 : Caritas_rdCongo
YouTube	 : Caritas Congo Asbl
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Beni : La Caritas Butembo-Beni inaugure le Centre de formation 
professionnelle et des métiers « Mgr SIKULI » à Mangina 

Caritas Butembo-Beni a inau-
guré deux centres de for-
mation professionnelle ven-
dredi 09 février 2024 afin 

de former les jeunes aux différents 
métiers en diocèse de Butembo-Be-
ni. Les activités ont été présidées 
par Mgr SIKULI PALUKU Melchi-
sédech, Evêque du Diocèse de Bu-
tembo-Beni en présence du person-
nel de la Caritas Butembo-Beni, des 
autorités locales et les membres de 
la communauté locale, tous réunis 
en commune rurale de Mangina, en 
territoire de Beni (Nord-Kivu).

Le centre construit à Mangi-
na, dans la zone pastorale nord du 
Diocèse de Butembo-Beni est dé-
nommé « Mgr SIKULI ». Le centre 
construit en ville de Butembo, en 
zone pastorale centre du diocèse 
est dénommé « Frère Maurice ». 
Ces constructions ont été réalisées 
grâce au financement du Gouver-
nement de la République Démocra-
tique du Congo et la vision du Pré-
sident Félix Tshisekedi « Le peuple 
d’abord ».

Dans son discours devant la 
communauté de Mangina, l’Evêque 
du Diocèse de Butembo-Beni, Mgr 
SIKULI PALUKU Melchisédech a re-
connu les efforts du gouvernement 
de la RDC qui investit ses moyens 
afin de réduire les conséquences de 
la guerre à l’est du pays.

« Ce projet vient de la préoc-
cupation du Président de la Ré-
publique qui avait décidé de don-

ner à chaque Diocèse un montant 
d’argent pour réaliser un projet 
à impact visible. C’était à chaque 
diocèse de voir quel genre de pro-
jet pouvait être réalisé. Quand nous 
avons regardé chez nous, avec des 
situations que nous vivons, l’in-
sécurité constante, récurrente et 
permanente et considérant aussi le 
nombre des jeunes qui passent des 
journées en errant dans la cité, au 
risque de se faire recruter dans de 
groupes armés, nous avons pensé 
qu’il faut donner de l’opportunité à 
ces jeunes qui peuvent apprendre 
métiers. Même quand on n’a pas 
été à l’école, il y a des travaux qu’on 
peut faire de manière artistique » 
a dit Mgr SIKULI PALUKU Melchi-
sédech, Evêque du Diocèse de Bu-
tembo-Beni.

11 filières organisées pour les 
apprenants

Au total, 11 filières différentes 
sont autorisées à fonctionner dans 
ces centres d’encadrement des 
jeunes afin qu’ils ne tombent pas 
dans le piège de l’oisiveté.

« Nous avons mis en place 
ces centres de formation profes-
sionnelle pour occuper les jeunes 
désœuvrés. Nous allons organiser 
la pâtisserie, la coupe et couture, 
la coiffure mixte, la plomberie, la 
mécanique moto, la mécanique au-
tomobile, la soudure et ajustage 
métallique, la cordonnerie et tan-
nerie, la maçonnerie, l’hôtellerie et 
restauration et la transformation 

des produits agricoles. Avec ça, les 
jeunes apprenants seront capables 
de se prendre en charge et d’être 
utiles dans la société » a dit Mon-
sieur l’Abbé KAKULE KAINGILO Au-
rélien, Administratif Général de la 
Caritas Butembo-Beni.

A Mangina, la population fé-
licite le gouvernement de la Répu-
blique et la Caritas Butembo-Beni 
pour avoir implanté le projet dans 
cette zone. La société civile estime 
que les jeunes de Beni ne se don-
neront plus à la prise abusive des 
boissons fortement alcoolisées, car 
ils seront occupés dans l’apprentis-
sage des métiers et ainsi se rendre 
utiles en société.

« Nous remercions la Caritas Dé-
veloppement Butembo-Beni qui a uti-
lisé rationnellement le fonds alloué à 
ce projet, parce que nous avons vu 
l’achèvement des travaux. Ce centre 
va aider les jeunes désœuvrés à ap-
prendre les métiers pour s’autonomi-
ser et réduire le risque de la crimina-
lité urbaine. Il y a ceux qui prennent 
des boissons fortement alcoolisées 
parce qu’ils n’ont pas d’occupation. 
Lorsque les jeunes seront occupés 
ici, ils seront épargnés de toute délin-
quance » se réjouit Kakule Vunyatsi 
Muongozi, Président de la société ci-
vile de Mangina.

Le projet « Création des 
Centres d’apprentissage des mé-
tiers, de production et de dévelop-
pement des jeunes en Diocèse de 
Butembo-Beni » est une réponse 
que l’Eglise a obtenue pour réduire 
les conséquences de la guerre à 
l’Est de la RDC. Dans ce cycle des 
violences sans fin au Nord-Kivu, 
le Diocèse de Butembo-Beni reste 
toujours actif pour dénoncer les 
violences que subissent les civils 
innocents, et il fait des plaidoyers 
pour réduire cette souffrance cau-
sée par méchanceté humaine.

Avec Caritas développement 
Butembo-Beni
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KASAÏ CENTRAL: Mgr P.C. Tshitoko remet officiellement 
l’Ecole Primaire Bilomba 1 à ses bénéficiaires 

L’Ecole Primaire Bilomba 1, 
située à 110 km de Kanan-
ga dans le Territoire de 
Kazumba en Province du 

Kasaï Central, porte désormais 
sa nouvelle robe, à la grande sa-
tisfaction de ses élèves et leurs 
parents. En effet, de vieux bâti-
ments en briques à daube, cet 
établissement scolaire compte 
actuellement 15 salles de classe, 
des latrines pour filles et garçons, 
une salle de réunion ainsi qu’un 
bureau du Directeur construits 
en dur, et selon les règles de l’art. 
Ces travaux ont été exécutés par 
la Caritas-Développement Luebo, 
grâce au financement du Gouver-
nement congolais, dans le cadre 
des projets socioéconomiques à 
impact visible, exécutés par les 48 
Diocèses que compte l’Eglise Ca-
tholique en RDC.

Voilà pourquoi, Mgr Pierre-
Célestin Tshitoko Mamba, 
Evêque de Luebo, a inauguré ces 
nouveaux bâtiments vendredi 12 
janvier 2024. C’était en présence 
de toutes notabilités de Bilomba, 
en l’occurrence le Chef de Secteur 
de Mutefu représenté, le Médecin-
Chef de Zone, des invités de 

marque entre autres le Staff de 
la Caritas-Développement Luebo, 
le Père Coordinateur des écoles 
conventionnées catholiques de 
Luebo Est, les Révérendes Sœurs 
des Amis du Christ, sans oublier 
les élèves et certains de leurs 
parents.

Lors de son homélie, le Père 
Évêque a exhorté tout le monde 
à bien garder cette œuvre gran-
diose qui est un grand patrimoine 
une bonne éducation des enfants. 
Car, auparavant ils devaient quit-
ter précipitamment l’école sous la 
menace de pluie, de peur que les 
murs ne s’écroulent sur les pai-
sibles élèves.

A sa prise de parole, le Coor-
dinateur a.i de la Caritas-Déve-
loppement Luebo a demandé à la 
population de Bilomba de faire un 
bon usage de cette œuvre. Il n’a pas 
manqué de rappeler les tristes évé-
nements du phénomène Kamuina 
Nsapu, à éviter, étant donné qu’il 
n’avait rien apporté de bon à leur 
vécu quotidien, si ce n’était la des-
truction méchante des édifices de 
l’église et autres.

 Enfin, la population de Bi-
lomba a manifesté sa joie devant 
cet ouvrage, qui fait sa fierté.

Ir Fabrice MFUAMBA (Cari-
tas Luebo) & GM Kamandji

Développement
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SUD-KIVU : le programme « Protection 
et Alternatives Durables contre 

l’Esclavage Moderne dans l’Est de la RD. 
Congo » a présenté ses résultats 

L’atelier de présentation des 
résultats et capitalisation de bonnes 
pratiques du programme intitulé « 
Protection et alternatives durables 
contre l’esclavage moderne dans 
l’Est de la République Démocratique 
du Congo », PADEMO en sigle, s’est 
tenu le 07 décembre 2023, à Bukavu, 
chef-lieu de la Province du Sud-Kivu.

Une assistance à 1.200 personnes 
vulnérables

En fait, dans le cadre de la pour-
suite de partenariat entre Caritas 
Norvège et Caritas Congo Asbl, il a 
été initié le programme PADEMO, 
financé par l’Agence Norvégienne 
de Coopération au Développement 
(NORAD), via la Caritas Norvège. 
D’une durée de deux ans et neuf mois 
(2021 à 2023), ce programme a visé 
à réduire les pratiques et l’ampleur 
de l’esclavage moderne des femmes 
et des enfants dans les activités mi-
nières dans le Territoire de Mwenga, 
Province du Sud-Kivu en RDC.

Lancé officiellement le 20 dé-
cembre 2021 à Bukavu, il a été mis 
en œuvre par la Caritas-Développe-
ment Uvira et l’ONG Croisade Huma-
nitaire. Ledit programme a apporté 
une assistance à 1.200 personnes 
vulnérables, dont 600 enfants em-
ployés dans les carrés miniers, dans 
des conditions difficiles, âgés de 8 et 
11 ans, 600 femmes vulnérables et 

600 familles (ménages) des enfants 
sortis des mines.

D’importants résultats atteints

A la fin du programme, à tra-
vers une approche participative et 
responsabilisant, les résultats sui-
vants ont été atteints :

•	 600 enfants sortis des mines ont 
été réinsérés dans le système 
éducatif via la dotation des kits 
scolaires et le paiement des frais 
d’inscription et des frais d’Exa-
men National de Fin d’Etudes 
Primaires ;

•	 600 femmes vulnérables sorties 
des mines ont été formées sur 
la gestion des Activités Généra-
trices de Revenus (AGR) ;

•	 60 kits d’Activités génératrices 
de revenus ont été remis à 600 
femmes vulnérables sortis des 
mines en vue de leur autonomi-
sation et la prise en charge sco-
laire de leurs enfants ;

•	 452 kits d’AGR ont été remis aux 
parents et ménages d’enfants 
sortis des mines pour assurer la 
scolarisation et l’alimentation 
des enfants ;

•	 789 personnes ont été informées, 
formées et mobilisées sur la lutte 
contre l’esclavage moderne des 
groupes vulnérables ;

•	 Un plaidoyer sur la prise en 
compte dans le budget de la pro-
vince exercice 2024 ayant traits 
aux activités de la lutte contre le 
travail des enfants et des femmes 
dans les mines a été mené auprès 
des élus provinciaux du Sud-Kivu 
;

•	 2 réunions de comité de pilotage 
organisées au cours desquelles 
les rapports d’avancement, les 
budgets, le cadre de résultat, rap-
port final, les outils de suivi des 
activités, les recommandations 
des audits externes, la feuille de 
route du 1er Comité de pilotage ;

•	 10 Autorités locales, respon-
sables des carrés miniers, les 
enseignants, les enfants/jeunes, 
leaders des Organisations de la 
Société Civile, ont été formés et 
sensibilisés sur la lutte contre 
l’esclavage moderne.

Forte participation des Parties 
prenantes et divers Partenaires

Cet atelier de présentation des 
résultats du programme PADEMO a 
connu la participation du représen-
tant de l’Administrateur du Terri-
toire de Mwenga, des bénéficiaires 
du programme,  du représentant de 
Caritas Norvège, des responsables 
des carrés miniers et coopéra-
tives, des partenaires des Organisa-
tions nationales et internationales 
œuvrant dans le domaine de lutte 
contre l’esclavage moderne,  respon-
sable du Cadre de Concertation des 
Organisations de la Société Civile de 
Mwenga.

Un jeu des questions et ré-
ponses a soutenu ces assises ; plu-
sieurs intervenants se sont prêtés à 
cet exercice : représentant du pro-
gramme PADEMO, Monsieur LUC 
ASOSA, Directeur Pays PACT Congo, 
les Délégués des Organisations ci-
après : OIM, Save The Children, 
ALERTE Internationale, Caritas-Dé-
veloppement Goma, Caritas-Déve-
loppement Bukavu, Centre OLAME, .

Enfin, les participants ont tra-
vaillé en groupes ensuite en plé-
nière sur les  mesures de Gestion des 
risques et la valorisation des acquis 
du projet PADEMO.

Guy-Marin Kamandji

Développement
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Atelier de formation projet RECAPTER : les 
participants renforcés en capacité sur la 

politique et la législation foncière  en RDC

Elle a eu pour objectif de 
contribuer au renforce-
ment des capacités des ac-
teurs clés impliqués dans 

la gestion foncière en leur fournis-
sant une compréhension appro-
fondie du système foncier congo-
lais et les principales dispositions 
de la loi foncière. Cela  dans le but 
d’encourager son application ef-
fective et relever les pratiques il-
légales qui ternissent l’image du 
droit foncier congolais tout entier.

Cette formation a été facilitée 
par le Consultant Formateur, Mr 
Raphaël Kasongo Kabusa, consul-
tant Formateur, sous la responsa-
bilité conjointe du Coordonnateur 
National du Service de Promotion 
du Développement de la Caritas 
Congo Asbl et de la chargée de 
projet pour la RDC de la Caritas 
Autriche.

Interviewé par caritasdev.cd 
le jour de la clôture des travaux, M. 
Melchior KYEZI KAMONA, Point 
Focal dans le cadre du projet RE-
CAPTER/ Caritas Kalemie, a dit 
apprécier le déroulement, l’enga-

gement et l’intérêt de tous les su-
jets abordés au cours de cet atelier 
de formation.

Pour sa part, cette rencontre 
lui a permis d’être en mesure 
d’identifier les principaux enjeux 
et défis liés à la politique et à la 
législation foncière, tels que les 
conflits fonciers, l’aménagement 
des terres, l’insécurité foncière et 
l’exclusion des populations vulné-
rables.

Résultats atteints de cet ate-
lier

Il a révélé que les résultats de 
cet atelier ont été atteints. Les pro-
blèmes existants dans notre cadre 
paysan ont été identifiés.

Le document de la politique 
foncière nationale a été partagé à 
travers les exposés incitatifs.

Les cas des bonnes pratiques 
innovantes de la gestion foncière 
ou de la biodiversité existant dans 
la communauté ont été identifiés.

La matrice du Plan d’action et 
recommandations de la formation 
ont été élaborées.

Notons que les travaux se sont 
déroulés dans les carrefours, orga-
nisés par 3 groupes et adoptés par 
les participants en plénière.

Les participants ont formu-
lé les recommandations ci-après 
: l’engagement desmembres du 
consortium à intégrer dans leurs 
activités futures la vulgarisation 
du document de la politique fon-
cière nationale sur le terrain et 
de mobiliser ensemble des res-
sources complémentaires à cette 
fin.

Une autre recommandation 
a consisté à la constitution en un 
groupe de plaidoyer en faveur des 
démarches visant l’adoption par 
le parlement national du projet de 
loi en examen à partir des assem-
blées provinciales.

Il s’agit aussi de la sollicita-
tion de la CONAREF pour qu’elle 
s’implique dans la dynamique de 
la revue légale au niveau de 4 pro-
vinces du projet.

M. Melchior a souligné 
quelques difficultés rencontrées au 
cours de cette formation. Il a parlé 
d’un planning très serré par rap-
port à l’abondance de la matière 
et un manque des données statis-
tiques et les images pour enrichir 
les contextes des cas des pratiques 
(bonnes ou mauvaises), identifiées 
lors des travaux en carrefour.

Les participants ont égale-
ment été informés surle schéma 
de la réforme foncière : la réforme 
foncière-Plan foncier National – 
stratégie provinciale d’interven-
tion foncière- différents outils 
(juridiques, d’aménagement rural, 
de l’urbanisme opérationnel, de 
financement et Acteurs fonciers).

Paris Mona

L’atelier de formation sur la politique et la législation foncière afin 
de renforcer les capacités des acteurs clés, promouvoir les bonnes pra-
tiques, favoriser le dialogue et la collaboration entre les OSC (petits pro-
ducteurs/-trices agricoles, Coopératives agricoles, etc.) et les acteurs 
étatiques s’est tenu récemment à Lubumbashi au Centre d’accueil et for-
mation du BDD Lubumbashi. Cette formation a réuni 21 participants.
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Crise de Kwamouth : 624 ménages et familles hôtes de 4 
Localités de Mongata assistés en AME et Cash

C’est depuis deux ans que 
dure le conflit Teke et 
Yaka. La situation sécuri-
taire dans le Territoire de 

Kwamouth, en Province de Maï- 
Ndombe au Sud-Ouest de la RDC, 
devient de plus en plus inquié-
tante. La population a été obligée 
de fuir leurs villages pour échap-
per à ces affrontements armés. 
C’est dans ce contexte que  624 
ménages déplacés et familles 
hôtes les plus vulnérables dans 
4 localités de la Cité de  Mongata,  
dans la  Ville-Province de Kinsha-
sa, ont été assistés du vendredi 
22 au samedi 23 mars 2024 au 
complexe scolaire Ngi Mongata 
par le Consortium Caritas Inter-
national Belgique-Caritas Congo 
Asbl-Diaconie Kinshasa.

Ce  projet est une  réponse 

aux cris d’alarme des commu-
nautés touchés par la crise hu-
manitaire sévère dans les 4 lo-
calités dont Mongata 1, Mongata 
2, Mongata 3 et Mongata 4 dont  
l’objectif est d’assurer  la réponse 
humanitaire aux ménages dé-
placés et familles hôtes les plus  
vulnérables de la crise de Maï-
Ndombe.

Ainsi, chaque ménage a été 
servi en articles ménagers essen-
tiels (AME) et en cash. Les AME  
ont été  composés d’une cou-
verture, d’une bassine, de deux 
marmites, deux assiettes, d’un 
petit sceau et  d’un bidon de 20 
litres. Du coté Cash, tous les bé-
néficiaires n’ont pas pu recevoir 
le même montant,  car il a varié 
selon la taille des ménages.

Pour rappel, cette assistance 
est réalisée par la Caritas Congo 
Asbl et la Diaconie de l’Archidio-
cèse de Kinshasa, sous la super-
vision directe de Caritas Inter-
national Belgique, avec l’appui 
financier de l’Union Européenne. 
Ce projet a été lancé depuis juil-
let 2023, sous la dénomination « 
ECHOS 2 ».

Il sied de signaler qu’avant 
la distribution des biens, des lea-
ders locaux, des autorités ont été 
sensibilisés et formés sur l’assis-
tance humanitaire pour que l’ac-
tivité se déroule dans des bonnes 
conditions.

Keren Lulu

Urgences
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Equateur : Caritas Mbandaka-Bikoro plaide pour plus 
de 98.000 ménages menacés par les inondations 

Assistance en vivres et 
non vivres, aménage-
ment des sites d’héber-
gement pour les sans-

abris, prise en charge d’urgence 
des soins médicaux pour les 
femmes enceintes et allaitantes, 
des enfants, personnes vivant 
avec handicap et autres catégo-
ries des personnes vulnérables, 
tels sont les besoins prioritaires 
d’environ 98.000 ménages, vic-
times des inondations dans la 
Province de l’Equateur, pour les-
quelles Caritas-Développement 
Mbandaka-Bikoro lance un SOS.

« La Province de l’Equateur 
est confrontée à des inondations 
récurrentes. Depuis la 2ème 
ème quinzaine du mois d’oc-
tobre 2023 jusqu’à ce jour, nous 
sommes dans la nouvelle crue 
des eaux, entraînant le dépla-
cement massif des populations, 
des dégâts matériels très consi-
dérables (écroulement de plu-
sieurs édifices – maisons d’ha-
bitation, écoles, églises, Centres 
de Santé-, champs ; jardins, 
élevages, routes principales et 
routes de desserte agricole sub-
mergées dans l’eau ainsi que 

des problèmes sanitaires graves 
(malnutrition, maladies d’ori-
gine hydrique, sources d’eau et 
WC invisibles, les matières fé-
cales sorties des WC planent sur 
les eaux...) », indique le Rapport 
de Situation émanant de la Ca-
ritas-Développement Mbanda-
ka-Bikoro.

« Cette situation nécessite 
un accompagnement et une as-
sistance d’urgence. Ainsi, la Ca-
ritas-Développement Mbanda-
ka-Bikoro lance un SOS auprès 
du Gouvernement central, des 
Organismes d’aide ainsi qu’à 
toutes les personnes de bonne 
volonté de venir en aide aux 
victimes de cette inondation », 
plaide l’Abbé Louis Iyeli Nsono, 
son Coordonnateur.

En fait, la Caritas-Dévelop-
pement Mbandaka-Bikoro, à 
travers ses Bureaux techniques, 
suit de près la situation des 
inondations dans tout cet Archi-
diocèse en général, particulière-
ment dans la ville de Mbandaka 
et ses environs, les Territoires 
de Bikoro, Ingende et Lukolela, 
« en vue de trouver des pistes 

de solution allant dans le sens 
de soulager tant soit peu la souf-
france des sinistrés », indique-t-
elle dans une note d’information 
parvenue à caritasdev.cd. Tout 
cela se fait en collaboration avec 
la Coordination mise sur pied 
par le Ministère provincial des 
Actions humanitaires, ajoute le 
document, daté du 04 janvier 
2024 et signé par l’Abbé Louis 
Iyeli Nsono, Coordonnateur 
de la Caritas-Développement 
Mbandaka-Bikoro.

« Actuellement, en dehors 
des cas isolés, plus de 98.000 
ménages, soit 686.000 per-
sonnes, sont  menacés par la 
présente inondation et la situa-
tion s’aggrave au jour le jour. 
Le niveau des eaux du fleuve 
Congo et ses affluents monte 
quotidiennement, et de manière 
considérable. Dans notre rayon 
d’action, certains coins de la ville 
de Mbandaka et ses environs, les 
Territoires de Bikoro, Ingende et 
Lukokela sont vraiment inondés 
», poursuit le document.

Guy-Marin Kamandji

Urgences
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Kwango : Caritas Congo Asbl a lancé un projet d’aide aux 
déplacés de la crise de Mobondo à Kasinsi

Dans l’Aire de Santé de Kasinsi, 
Territoire de Popokabaka en Pro-
vince de Kwango, la Caritas Congo 
Asbl et son partenaire de mise en 
œuvre la Caritas PopoKabaka, ont 
procédé au lancement officiel du 
Projet d’assistance aux ménages dé-
placés et familles d’accueils affectés 
par la crise de Mobondo. C’était jeu-
di 15 février 2024, à Kasinsi. Ce pro-
jet est  financé par la Confédération 
Caritas Internationalis, sous le code 
EA26/2023.

En effet, ce projet se veut une 
modeste réponse de la Caritas 
Congo Asbl aux conséquences du 
conflit interethnique entre TEKE 
et YAKA dans le Territoire de Kwa-
mouth, qui sévit depuis juin 2022. Il 
a  entraîné le déplacement en masse 
des populations vers le Territoire de 
PopoKabaka, dans le Diocèse por-
tant le même nom.

En somme, le Diocèse de Po-
poKabaka avait reçu 18.084 per-
sonnes, reparties de la manière 
suivante : 9.876 hommes, 9.876 
femmes, 326 garçons et 353 filles. 
Elles sont reparties dans les agglo-
mérations ci-après : Popokabaka, 
Mosamba, PataKibunda, Mawanga, 
Panzi, Kingwangala, Kasongo Lun-
da.

C’est dans cette optique que ce 

projet voudrait contribuer à l’amé-
lioration des conditions de vie des 
déplacés et familles d’accueils vul-
nérables victimes de l’activisme des 
milices de Mobondo dans l’Aire de 
Santé de Kasinsi, Zone de Santé de 
Boko, Diocèse de PopoKabaka, en 
Province du Kwango. Ce projet a 
une durée de 3 mois, allant du 1er 
février au 30 avril 2024.
Un atelier d’échanges avec les 
Parties prenantes
lancement de ce projet, une éva-
luation de la situation humanitaire 
et sociale du Territoire de PopoKa-
baka, avant et après la crise, a été 
au centre des discussions entre les 
acteurs humanitaires et les parties 
prenantes.
La Caritas Congo Asbl et Caritas 
diocésaine de Popokabaka ont or-

Urgences

ganisé pendant 3 jours un atelier 
d’échange. Trois points majeurs ont 
été à l’ordre du jour de cette ren-
contre. Il s’agit de questions d’ordre 
administratif, financier, program-
matique avec identification des 
ménages bénéficiaires ainsi que les 
critères d’éligibilité pour accéder à 
l’aide. Les questions de redevabili-
té avec l’installation du mécanisme 
d’écoute et de gestion des plaintes 
combinées au Code de bonne 
conduite et politique de Caritas 
Congo Asbl contre les abus sexuel et 
antifraude ont aussi été traitées.
 Résultats atteints de cette mis-
sion
Au cours de cette mission, les mé-
nages répondant aux critères d’éli-
gibilité pour accéder à l’aide ont été 
identifiés et la liste définitive des 
ménages bénéficiaires a été validée 
en  public. 
Les membres de la communauté 
(comités de bénéficiaires) ont été 
renforcés en capacité sur les dif-
férentes composantes et fonction-
nalité des cadres de redevabilité à 
savoir : la conduite de staff, les mé-
canismes de feedback, le partage 
d’information et le retour de l’infor-
mation.
Les membres de la communauté 
ont appris les piliers de la protec-
tion transversale ainsi que les com-
posantes de l’analyse, l’implication, 
la participation, le ciblage, la coor-
dination et le plaidoyer, la cartogra-
phie et le référencement de cas, les 
mécanismes de feedback et enfin la 
conduite de staff pour mener une 
assistance digne et sûre.
Il sied de signaler l’accompagne-
ment de la Caritas International 
Belgique lors de ces échanges avec 
les Autorités Politico-administra-
tives ainsi que les ménages bénéfi-
ciaires. Cela leur a permis  d’avoir 
un aperçu global sur le contexte hu-
manitaire de la zone.

Keren Lulu
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Kasaï Central : Caritas Kananga et l’UNFPA sensibilisent sur la 
PSEA dans les Centres de Santé 

La Caritas Kananga, en partenariat avec le Fonds 
des Nations Unies pour la Population et financé par la 
Banque mondiale, a organisé récemment des séances 
de sensibilisation sur la Prévention de l’Exploitation et 
des Abus Sexuels (PEAS) dans quatre centres de santé 
de la région.

Le vendredi 26 janvier, la première séance a eu 
lieu au centre de santé Nkonko 1 et Tshikaji dans la 
zone de santé de Tshikaji. Le lendemain, samedi 27 
janvier, une autre séance a été tenue au centre de santé 
Shatshukumba dans la zone de santé de Ndesha et au 
centre de santé luse lua nzambi dans la zone de santé de 
Katoka. Ces séances ont rassemblé non seulement des 
maçons impliqués dans la construction des centres de 
santé, mais également quelques personnels soignants 
de ces établissements de santé.

L’objectif de ces séances était de sensibiliser les 
participants aux questions cruciales de la PSEA et 
d’encourager l’adoption de pratiques respectueuses et 
éthiques sur les chantiers de construction.

À la suite de ces séances, les participants ont signé 
le code de bonne conduite de l’UGPDSS, démontrant 
ainsi leur engagement envers des standards élevés 
en matière de protection et de respect des droits 
fondamentaux. De plus, une remise de brevets a 
été effectuée pour reconnaître et récompenser 
l’engagement des participants envers la sécurité et le 
bien-être de tous ceux impliqués dans la construction 
des centres de santé.

Ces séances de sensibilisation et les actions qui en 
ont découlé sont un pas important vers la création d’un 
environnement de travail respectueux, sûr et éthique. 
Elles soulignent l’importance de la collaboration entre 
les acteurs locaux et internationaux pour promouvoir 
des pratiques responsables sur les chantiers de 
construction, notamment dans le domaine de la santé. 

Les participants ont pris l’engagement de 
travailler ensemble pour améliorer les conditions de 
travail et de santé dans leur domaine. Cette démarche 
est un exemple remarquable de la manière dont la 
sensibilisation et l’action concertée peuvent contribuer 
à créer un environnement de travail plus sûr et 
respectueux pour tous.

Blondy MABANZA, Caritas Kananga

Dans le cadre de la réalisation 
des activités de son projet de « 
contribution à l’appui au service 
de santé de base dans le Diocèse 
de Boma », avec le financement 
de Misereor (Organisme 
catholique allemand), la Caritas-
Développement Boma, par son 

Bureau Diocésain des Œuvres 
Médicales, organise une réunion 
avec toutes les formations Sanitaires 
qui bénéficient de son appui et 
accompagnement, à travers ce 
projet.

En effet, à la fin de chaque 

année, un regard est souvent 
porté sur la mise en œuvre des 
activités planifiées au début 
et réalisées, lesquelles font 
l’objet d’une évaluation, tout en 
dégageant les performances et les 
contreperformances. Cela permet 
d’apporter des améliorations, 
partant, de  nouvelles stratégies 
étudiées en commun accord entre 
prestataires de soins et l’équipe du 
BDOM Boma. C’est une occasion 
pour identifier les problèmes 
majeurs qui ont constitué le 
goulot d’étranglement, tout en les 
priorisant, mais également identifier 
les besoins qui feront l’objet de la 
planification pour l’année 2024.

Suite à la page 23
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Le suivi post-distribution des moustiquaires MIILD évalué par 
Against Malaria Foundation et son partenaire Caritas Congo Asbl

Caritas Congo Asbl a accueilli 
jeudi 15 février 2024 Madame Helena 
Mate Kole Rampe, Junior Operations 
Manager d’Against Malaria 
Foundation (AMF). Cet échange a 
eu lieu au Centre d’Accueil Caritas à 
Kinshasa avec l’équipe du projet du 
Suivi indépendant Post-distribution 
(PDM=Post Distribution Monitoring) 
de la campagne des Moustiquaires 
Imprégnées d’insecticide à Longue 
Durée d’action (MIILD). Le point 
sur les activités dudit projet était au 
centre de cet échange avec l’Equipe ad 
hoc de la Caritas Congo Asbl, pilotée 
par le Coordonnateur National de 
Service de la promotion de la santé, 
Dr Jean Munongo.

Cette séance de travail a 
permis à AMF de formuler les 
recommandations pour les 
prochaines étapes. Elle s’est inscrite 
dans le cadre des projets PDM qui 
consistent à faire le suivi indépendant, 
tous les 9 mois après la campagne 
jusqu’au 27 ième mois.

L’objectif  principal de ce projet 
est   de vérifier la présence, l’état 
et l’utilisation des MIILD tout en 
saisissant l’occasion pour rappeler 
aux ménages enquêtés l’importance 
d’une utilisation correcte des MIILD 
dans la lutte contre le paludisme.

Cet entretien a tourné 
autour du suivi de campagne, des 
ménages bénéficiaires, de partage 

des informations sur l’usage 
des Moustiquaires Imprégnées 
d’insecticide à Longue Durée d’action 
(MIILD) et les actions ou suggestions à 
égard du PNLP (programme national 
de lutte contre le paludisme).

Pour ce qui est de l’usage des 
MIILD, les questions ont été soulevées 
en ce qui concerne la qualité et le 
nettoyage des MIILD.

En termes de partenariat, l’AMF 
et Caritas Congo Asbl ont beaucoup 
à partager sur les questions de 
professionnalisation et dans le 
domaine de suivi et distribution des 
MIILD, a fait savoir Madame Helena.

En guise de rappel, le Projet du 
Suivi indépendant Post-distribution 
(PDM=Post Distribution Monitoring) 
des Moustiquaires Imprégnées 
d’insecticide à Longue Durée 

d’action (MIILD) a été exécuté dans 
les Provinces du Kwilu, Kinshasa, 
Sankuru, Tanganyika, Tshopo, Haut 
Uélé et Équateur, avec le financement 
d’Against Malaria Foundation (AMF). 
Signalons que ce projet est en cours 
dans les provinces de l’Equateur, 
Kwilu et Sankuru.

La méthodologie utilisée dans 
ce projet a consisté en une enquête 
dans 1,5% des ménages choisi 
aléatoirement par AMF (visite)  ayant 
reçu les MIILD 9,18 et 27 mois après 
la dernière campagne et dans 5% 
de cet échantillon pour le contrôle 
qualité (revisite). Il y a donc une 
équipe d’enquêteurs appuyée par des 
superviseurs, les équipes de la visite 
principale étant différentes de celles 
de la revisite.

Paris Mona

Pour les activités réalisées en 
2023 et la planification 2024, une 
réunion de deux jours se déroule 
dans la grande salle Jean-Paul II du 
Centre Pastoral qui porte le même 
nom, du Jeudi 11 au vendredi 12 
janvier 2024.

Il est question en fait de 
renforcer les capacités techniques 
et managériales, à travers des 
différents exposés, échanges 
d’informations d’une structure 
sanitaire à l’autre ; cette rencontre 
a permis d’échange d’expérience 
entre les Responsables des 
Formations Sanitaires, des uns 

envers les autres, en vue d’une 
appropriation des actions sanitaires.

Objectifs de cette réunion :
L’Objectif général : contribuer 

à l’appui au service de santé de base 
dans le Diocèse de Boma.

L’Objectifs spécifiques :
•	 Faire une évaluation des activi-

tés du plan d’action 2023 ;
•	 Faire une évaluation des recom-

mandations de la réunion an-
nuelle de décembre 2022 ;

•	 Renforcer les capacités des par-
ticipants sur la qualité des soins ;

•	 Faire une évaluation sur les ac-
tivités de l’année 2023 pour 
chaque Formation Sanitaire ;

•	 Identifier les problèmes prio-
ritaires/ Faiblesses des Forma-
tions Sanitaires ;

•	 Elaborer les- plans de redres-
sement de ces problèmes/ Fai-
blesse identifiés ;

•	 Faire le partage d’expériences 
entre les responsables des 
Formations sanitaires.

Alexandre MBUKALA MUILA
Caritas-Développement Boma

Suite de la page 22
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Conseil Médical du BDOM : L’Évêque du Diocèse de Butembo-Beni 

exhorte les prestataires de soins à « Promouvoir les relations 
humaines dans les soins »

Le Conseil Médical du Bureau Dio-
césain des Œuvres Médicales (BDOM 
) de la Caritas Butembo-Beni s’est 
tenu vendredi 16 février 2024 dans 
la salle de réunion du BDOM Bu-
tembo-Beni, située à l’évêché. C’était 
en présence des Médecins Directeurs, 
Administrateurs gestionnaires du 
BDOM, le représentant des différents 
services Diocésains, des Médecins 
Chefs des Zones et de la Division Pro-
vinciale de la Santé.

Mgr SIKULI PALUKU Melchi-
sédech, Evêque du diocèse de Bu-
tembo-Beni a présidé cette activité 
d’évaluation de l’année 2023 et de 
planification 2024. Il était entouré de 
la sœur Masika Syauswa Françoise, 
Directrice du BDOM ; du Dr Mapendo 
Ndaliko Augustin, médecin technique 
du BDOM et de Mr l’Abbé KAKULE 
KAINGILO Aurélien, Administrateur 
Général de la Caritas Butembo-Beni.

Dans son discours d’ouverture, 
l’Ordinaire du Lieu a focalisé son mes-
sage autour du thème: “Promouvoir 
les relations humaines dans les soins” 
qui exhorte les prestataires des soins 
de santé d’être épris de tendresse et 
de compassion envers les patients. 
L’évêque appelle les prestataires de 
soins à œuvrer dans la complémen-
tarité et la mutualisation des efforts 
afin d’améliorer la qualité de service 
qu’offrent les établissements de soins 
de santé du BDOM à travers tout le 
Diocèse. L’évêque a aussi reconnu les 
efforts des prestataires de soins qui, 
malgré le contexte d’insécurité dans 
ce milieu, restent à leurs postes pour 
soigner les personnes malades.

« Promouvoir l’importance des 
relations humaines dans les soins de 

santé. Les malades ne sont pas des 
objets, ce sont des personnes. Il faut 
les aborder avec humanisme. Dieu qui 
est amour a créé l’être humain pour 
la communion en inscrivant dans son 
être la dimension des relations. Ainsi, 
la vie humaine à l’image de la trinité, 
est appelée à se réaliser pleinement 
dans le dynamisme des relations, de 
l’amitié et de l’amour réciproque. A 
cet égard, je tiens avec autant de fierté 
que d’humilité à vous remercier par-
ticulièrement, chers prestataires de 
la santé, pour ce que vous êtes, pour 
ce que vous faites et pour la manière 
dont vous le faites dans nos structures 
sanitaires. En effet, malgré l’insécu-
rité, les situations difficiles que nous 
connaissons dans notre diocèse, dans 
notre partie de l’Est qui prévaut dans 
le milieu, vous continuez à répondre 
présent à vos postes en vue de soula-
ger les malades » a dit Mgr SIKULI PA-
LUKU Melchisédech.

Après ce speech, différentes pré-
sentations du rapport de l’exercice 
2023 ont suivi, notamment sur le 
contexte général de travail, la revue 
des indicateurs sanitaires dans les 
structures sanitaires et du bureau 
BDOM, l’évaluation du plan d’action 
2023 et la présentation du plan d’ac-
tion 2024.

Pour cette année, le Bureau Diocé-
sain des Œuvres médicales s’est en-
gagé à améliorer la qualité de l’offre 
des soins, à conduire et accompagner 
les travaux de réhabilitation et in-
frastructure, renforcer les compétiti-
vités des prestataires de soins, mobi-
liser les fonds en faveurs des activités 
de soins de santé et renforcer les mé-
canismes de bonne gouvernance et 

leadership.
Promouvoir les initiatives locales
« Dans certaines de nos struc-

tures, il y a ceux qui n’attendent que 
l’arrivée des partenaires pour mener 
certaines activités, et du coup il y a 
de grands problèmes auxquels on as-
siste, notamment la malnutrition, le 
sous équipement, la capitalisation de 
l’ouverture du troisième cycle de mé-
decine à l’UCG. »

Pendant cette assise, les Médecins 
Directeurs et Administrateurs Ges-
tionnaires ont convenu de ne plus 
attendre seulement les projets qui 
viennent de l’extérieur et qui sont 
toujours limités dans le temps. « Le 
BDOM doit réfléchir afin de résoudre 
les problèmes de malnutrition au ni-
veau local, avec les aliments locaux, 
au lieu d’attendre des dons et intrants 
nutritionnels qui viennent des bail-
leurs de fonds » a exhorté le Médecin 
Chef de Zone de Butembo.

« Le BDOM doit permettre à tout 
le monde d’accéder aux soins de san-
té de base. Les ménages ne doivent 
pas payer plus de 16% de leur reve-
nu pour se faire soigner. Nous encou-
rageons nos structures sanitaires à 
mettre en place des tarifs forfaitaires 
et accompagner les initiatives de 
mutuels de santé » a souhaité le Dr 
Mapendo Ndaliko Augustin, Médecin 
technique du BDOM.

Pour clôturer ce Conseil Médical, 
l’Ordinaire du lieu a surtout rappelé 
les raisons pour lesquelles l’Eglise 
reste engagée à offrir les soins de 
santé de qualité. « Nous intervenons 
dans ce domaine de la santé parce 
que c’est pour cet être humain qui est 
le sujet de notre mission, et à qui nous 
devons annoncer l’évangile vivant et 
agir aussi en conséquence dans la 
mesure du possible pour montrer 
qu’il s’agit d’une bonne nouvelle. Les 
besoins sont nombreux, mais per-
sonne ne peut prétendre faire tous 
les biens. Mais le peu de biens qu’on 
peut faire, il faut bien le faire » a clôtu-
ré Mgr SIKULI PALUKU Melchisédech, 
Evêque du diocèse de Butembo-Beni.

Avec la Caritas Développement 
Butembo-Beni
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La Caritas Développement 
Kongolo en partenariat avec le 
Fond des Nations Unies pour 
l’Enfance(UNICEF) vient de lancer 
un nouveau projet qui s’intitule: « 
Projet d’appui à la prévention de la 
malnutrition dans la zone de santé 
de Kabalo‘‘.

Le lancement dudit projet a 
eu lieu le vendredi 09 février 2024 
dans la salle du 08 mars du centre 
Botanique largement connu hôtel 
Maitre Mbuyu. Cet événement riche 
en couleur a connu la participation 
des plusieurs délégations 
notamment, Unicef, les autorités 
politico-administratives du 
Territoire de Kabalo, l’équipe cadre 
de la zone de santé de Kabalo, la 
Caritas Kongolo et d’autres acteurs 
humanitaires œuvrant à Kabalo.

Il est à noter que les résultats 
de l’enquête nutritionnelle SMART 
Elargie/CAP réalisée par le 
Programme National de Nutrition 
(PRONANUT) avec l’appui du 
Programme Alimentaire Mondial 
(PAM) dans la zone de santé de 
Kabalo indiquent que le taux de 
la malnutrition aiguë globale 
(MAG) est de 9,1% et celui de la 
malnutrition aigüe sévère (MAS) 
de 1,1%.

Ces résultats révèlent aussi 
une certaine dégradation de 
la situation nutritionnelle des 
femmes enceintes et allaitantes. 
La prévalence de la malnutrition 
chez les femmes en âge de procréer 
est de 18%. Les résultats de 
l’enquête ont montré aussi que la 

Projet de prévention de la malnutrition dans la zone de 
santé de Kabalo

consommation alimentaire chez 
les enfants et chez les femmes 
est insuffisante. Seulement 9% 
d’enfants ont un « diet minima 
acceptable » et la proportion de 
femmes enceintes et allaitantes 
qui ont une diversité alimentaire 
ne dépasse pas 10%. En effet, 67 
% des ménages enquêtés sont en 
insécurité alimentaire avec une 
consommation alimentaire pauvre 
et limite.

Vu cette situation nutrition-
nelle préoccupante, Caritas-Déve-
loppement Kongolo met en Œuvre 
avec l’appui technique et financier 
ce projet de treize mois pour la 
prévention de la malnutrition par 
transfert monétaire à usage multi-
ple le groupes des bénéficiaires est 
composé de 6300 ménages avec 
femmes enceintes, allaitantes et 
enfants de moins de 23 mois dans 

les aires de santé de Kasu, Katutu, 
Lukundula et Mpongo.

En effet, le rapport de la 
cellule d’analyse intégrée sur 
l’état nutritionnel de l’enfant 
confirme que les programmes de 
transferts monétaires qui visent 
le renforcement économique 
des ménages sont les plus 
adaptés pour la prévention de 
la malnutrition étant donné que 
les facteurs déterminants sont la 
situation financière, les pratiques 
alimentaires adaptées à l’âge, 
la sécurité alimentaire, l’accès 
aux soins de santé et la taille des 
ménages.

Signalons que par la même 
occasion, la Caritas a procédé au 
lancement d’un deuxième projet 
‘‘Projet d’appui à l’amélioration 
de l’accès à l’eau, l’Hygiène et 
l’assainissement dans la zone de 
santé de Kabalo‘‘.

En vue de renforcer le suivi 
régulier des activités du projet et 
le déploiement des intrants sur 
terrain, l’UNICEF a doté à la Caritas 
Kongolo, partenaire de mise en 
œuvre de ce projet, une jeep Toyota 
Land Cruiser double cabine en plus 
de 5 motos DT Yamaha allouées au 
projet.

Crispin N. (Caritas 
Développement Kongolo)
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Caritas Congo Asbl lance le projet d’engagement 
communautaire basé sur le Genre dans la vaccination et la 

lutte contre la poliomyélite dans la province du Lualaba

La Caritas Congo Asbl a lancé 
jeudi 21 mars 2024 le projet 
d’engagement communau-
taire basé sur le Genre dans 

la vaccination et la lutte contre la 
poliomyélite dans la Province du 
Lualaba. Ce projet bénéficie d’un 
financement de la Fondation Bill 
& Melinda Gâtes (BMGF), dont le 
Principal Récipiendaire est PATH.

Ce financement est destiné 
à appuyer la Province du Lualaba 
dans la mise en œuvre des activités 
d’un projet d’engagement commu-
nautaire basé sur le Genre, dans la 
vaccination pour lutter contre les 
maladies à prévention vaccinale/
MPV (entre autres la Poliomyélite, 
le Tétanos néonatal, la Fièvre jaune 
et la Rougeole).

Les autorités sanitaires de la 
Province, par le biais du Chef de 
Division Provinciale de la Santé ai, 
Mr le Chef de Bureau Dhalia et la 
délégation de la Caritas Congo Asbl, 
conduite par le Coordonnateur Na-
tional du Service de Promotion de la 
Santé, Dr Jean Munongo Muteba ont 
pris part au lancement de ce projet.

Ledit projet a été bien accueilli 
dans la province de Lualaba afin de 
booster la dynamique communau-
taire et aider à améliorer la couver-
ture vaccinale en récupérant et vac-
cinant les enfants zéro dose et sous 
vaccinés.

Ce projet va se focaliser sur les 

activités du Programme Élargi de 
Vaccination du Ministère de la San-
té Publique,Hygiène et Prévention, 
et particulièrement dans les do-
maines de la vaccination systéma-
tique (de routine), la surveillance 
des MPV et les Activités de Vaccina-
tion Supplémentaire (AVS) dans les 
14 Zones de Santé que comprend la 
Province du Lualaba.

Ces dernières sont reparties 
dans deux Diocèses, 11 dans le Dio-
cèse de Kolwezi et 3 dans celui de 
l’Archidiocèse de Lubumbashi. Mais 
administrativement, le projet sera 
porté par le Diocèse de Kolwezi qui 
a son siège au même endroit que 
celui de la Division Provinciale de la 
Santé (DPS).

Contribuer à l’arrêt de la 
Co-circulation des virus de la polio 
d’ici fin 2024

L’objectif général du projet est 
de contribuer à l’arrêt de la Co-cir-
culation des virus de la polio à tra-
vers l’engagement communautaire 
dans la province de Lualaba d’ici fin 
2024.   Et de façon spécifique d’ici 
fin 2024, amener 100% des com-
munautés à s’organiser en struc-
tures fonctionnelles d’appui à la 
vaccination, réduire de 60 % la pro-
portion des enfants zéro dose et/ou 
sous vaccinés. Il sera aussi question 
d’amener la communauté à détec-
ter au moins 95 % cas de PFA et 
autres MPV dans le délai requis et 

amener au moins 95 % des AS de la 
province à conduire des campagnes 
de vaccinations de qualité d’ici fin 
2024.
Un atelier pour un plan d’engage-
ment communautaire

Ainsi, le projet d’engagement 
communautaire, basé sur le genre, 
dans la vaccination et la lutte contre 
la poliomyélite dans la Province du 
Lualaba a démarré d’abord par un 
atelier de deux jours. Cet atelier a 
permis d’avoir un plan d’engage-
ment communautaire.

Il a concerné, dans  un premier 
temps, les membres des équipes 
cadres des Zones de Santé qui sont 
supervisées par l’Antenne PEV de 
Kolwezi et les Points Focaux recru-
tés par les BDOM Kolwezi et de Lu-
bumbashi.

Ensuite, la Coordination Pro-
vinciale du PEV a formé les Points 
Focaux et le staff du BDOM Kolwe-
zi sur les thématiques communau-
taires dans la gestion du PEV en 
général et de la surveillance de la 
Poliomyélite et les autres maladies 
à prévention vaccinale, aussi pen-
dant deux autres jours.

Le staff qui va assurer la mise 
en œuvre du projet est composé de 
14 Points Focaux et 1 Data Manager, 
tous supervisés par une Coordon-
natrice Provinciale.

Paris Mona

Santé
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Lancement du projet de traitement de la malnutrition 
chez les enfants des personnes déplacées dans la 

province du Kwango

Le Program Manager 
Nutrition, Dr Amédée 
YAMBI, et Mr Hubert 
DIAMFU, Chargé de 
suivi & Evaluation, de 

Caritas Congo Asbl, ont effec-
tué une mission de service du 
10 au 19 mars 2024 à Kenge 
dans la Province de Kwango, 
en RD Congo. C’était pour lan-
cer les activités du projet de 
traitement de la malnutrition 
chez les enfants des personnes 
déplacées dans la province du 
Kwango.

Ils ont pour cela organisé 
la formation des prestataires 
et des Relais Communautaires 
sur la prise en charge de la mal-
nutrition aigüe modérée ainsi 
que l’ANJE- U pour assurer une 
prise en charge des malnutris 
et contribuer à la réduction 

de la  morbi-mortalité  due à 
la malnutrition aiguë modérés 
dans la Zone de Santé de Kenge.

En fait, ce projet de trois 
mois, financé par la Caritas Al-
lemagne, concerne les enfants 
malnutris modérés âgés de 6 
-59 mois dans les 28 Aires de 
Santé de la Zone de Santé de 
Kenge, province de Kwango en 
RDC.

Ces enfants sont issus de 
personnes déplacées fuyant 
les conflits entre Teke et Yaka. 
On compte actuellement plus 
de 6.000 déplacés qui sont lo-
gés dans des familles d’accueils 
dont certains font la malnu-
trition aiguë modérée. La plu-
part de ces familles d’accueil 
n’offrent que l’hébergement. 
Cette situation favorise davan-

tage l’augmentation de la pré-
valence de la malnutrition à 
Kenge.

Les enfants de moins de 5 
ans des personnes déplacées 
résidant dans les familles d’ac-
cueil bénéficiaires du projet ont 
été identifiés.

Notons qu’une séance de 
travail a été organisée par les 
parties prenantes dans le but 
d’identifier les Aires de Santé 
(AS) à forte densité des dépla-
cés et ensuite proposer un draft 
du plan de distribution au pro-
rata des populations déplacées.

De ce fait, il ressort que l’AS 
de Kolokoso a reçu 34% des dé-
placés, Saint Pierre 21%, Bar-
riere 15%, Pont Wamba 15%, 
CBCO 5%, Makiala 5% et  Mise-

Santé

La communauté humanitaire et le Gouvernement 
congolais appelés à mobiliser 2,6 milliards de dollars 

pour répondre à une crise humanitaire alarmante
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le 5%. Un plan de déploiement 
provisoire a été proposé.

31 prestataires des soins 
(14 hommes et 17 femmes, af-
fectés dans les UNS), ont été 
formés sur la PCIMA, le ren-
forcement des capacités des 
femmes enceintes et allaitantes 
sur l’alimentation du nourris-
son et du jeune enfant en situa-
tion d’urgence (ANJE –U). Ils 
ont aussi été formés sur la vio-
lence basée sur le genre (VBG), 
la protection contre l’exploita-
tion et abus sexuel (PEAS) et 
sur la  lutte contre la fraude.

Signalons aussi 84 agents 
communautaires (59 Hommes 
et 25 Femmes), formés sur la 
prise en charge intégrée de la 
malnutrition aiguë (PCIMA) 
dans le but de soutenir les 
bonnes pratiques en alimenta-
tion du nourrisson et du jeune 
enfant en situation d’urgence 
(ANJE –U).

La formation des RECO 
s’est déroulée en répartissant 
la Zone de Santé de Kenge en 
4 axes principaux  dans le but 
de réduire la distance des RECO 
venant des Aires de Santé très 
lointaines.

Les Unités Nutritionnelles 
Thérapeutiques (UNS) à rendre 
opérationnel ont été identi-
fiées.

L’équipe de la mission a 
visité 4 compartiments dans 
l’édifice abritant le BDOM 
Kenge. Ces 4compartiments 
seront bien entretenus et palet-
tés pour le stockage des  vivres 
destinés à la prise en charge de 
la malnutrition aiguë modérée.

Pour ce qui est du traite-
ment nutritionnel, il va consis-
ter à donner une ration sèche 

aux bénéficiaires.   Elle sera 
consommée à domicile pen-
dant toute la durée de la prise 
en charge (3 mois). Cette ration 
est un supplément à la ration 
alimentaire quotidienne qui ne 
doit pas être partagée avec les 
autres membres de famille. Elle 
consiste en la fourniture des fa-
rines fortifiées (maïs+ soja for-
tifiés), sucre et huile.

Au cours de cette mis-
sion, la délégation de la Caritas 
Congo Asbl a échangé et présen-
té les civilités au Mgr l’Evêque 
de Kenge,  avec le BDOM Kenge, 
BCZS Kenge et le PRONANUT 
provincial sur l’approche du 
projet.

L’équipe de Caritas Congo 
Asbl, en collaboration avec le 
BDOM Kenge, se sont rendues 
au BCZS pour s’entretenir avec 
l’équipe cadre de la Zone de 
Santé représentée par le méde-
cin Chef de Zone de Santé et les 
2 nutritionnistes. Cette équipe 

Lancement du projet de traitement de la malnutrition chez les enfants 
des personnes déplacées dans la province du Kwango

s’est également rendue à la DPS 
Kwango pour s’entretenir avec  
le  CD ai, Dr Fidèle ZIBALANDA 
et Coordonnateur du  PRONA-
NUT représentée par Mr BIKA-
KALA Baudouin.

Pendant le séjour de 
l’équipe de Caritas Congo Asbl 
à Kenge, elle a visité quelques 
maisons des déplacés dans 
les Aires de Santé de CBCO et 
Saint-Esprit. La situation est dé-
plorable, car dans chaque mé-
nage visité, il y avait au moins 
un enfant malnutris aigu modé-
ré sans tenir compte des cas de 
malnutrition aigüe sévère.

Les femmes allaitantes aus-
si sont atteintes de cette mal-
nutrition aigüe modérée voire 
certaines femmes enceintes.

Par la même occasion, 
l’équipe a procédé au dépistage 
par la prise de Périmètre Bra-
chial à l’aide de ruban MUAC.

 Paris Mona

Santé
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«Lève-toi et marche» fait parler... 

Madame Patience Moloko de la Caritas Congo : Ce mois 
de mars dédié aux femmes de l’Est de la RDC

Ce mois de mars est une pé-
riode où toutes les pensées sont di-
rigées vers les  femmes de l’Est de 
la RD Congo  qui sont confrontées 
par des violences et des viols de 
toutes sortes, a fait savoir Madame 
Patience Moloko de Caritas  Congo 
Asbl dans une interview accordée à 
caritasdev.cd le  11 mars 2024. 

Madame Patience MOLOKO 
ISAMENE, est comptable à la Caritas 
Congo Asbl, affectée au Centre d'Ac-
cueil Caritas pendant 12 ans.   Elle 
a occupé le poste de la Présidente 
de l’Association des femmes travail-
leuses de la CENCO (AFT-CENCO) 
depuis le 08 mars 2018 au 08 mars 
2024.

L’autorité congolaise a le de-
voir de restaurer la dignité de la 
femme chosifiée par toutes sortes 
des violences et viols en punis-
sant  les auteurs de ces atrocités. 
Madame Patience Moloko affirme 
aussi que « l’avenir de notre pays 
nous préoccupe ainsi que  la sécu-
rité des femmes à l’Est de la RDC. 
Nous sommes vos mères, vos sœurs 
et vos épouses! C'est la femme qui 
donne la vie, arrêtez de nous violer. 
Nos sœurs méritent de vivre digne-
ment leurs vies, elles ont droit à la 
vie en tant qu'un être humain,  elles 
méritent la protection, l'assistance 
et sécurité ».

Il faut noter qu’une vidéo a été 
montée et projetée le 08 mars 2024 
par l’association  dénonçant les vio-
lences faites aux femmes de l’Est 
dans le cadre de partager la peine 
avec elles en  image. Cette idée a été 
initiée par la présidente sortante de 
l’AFT-CENCO à l’occasion de ladite 
journée.

Madame Patience Moloko a 
ajouté que cette  Journée mon-
diale de la Femme  2024, été aussi 
une occasion de présenter les ac-
tions menées par les femmes de-
puis la création de l’Association de 
femmes travailleuses de la CENCO 
(AFT-CENCO).

Bilan de son parcours en tant 
que Présidente de l’AFT-CENCO

Le 8 mars 2018, Madame Pa-
tience avait pris ses fonctions de 
Présidente de l’ATF-CENCO, où elle 
a travaillé avec 9 membres, com-
posés de la Vice-présidente, de la 
Secrétaire, des Conseillères et un 
Abbé Aumônier.

Pendant les six ans de ses 
fonctions, son rêve  a été de pro-
mouvoir les droits des femmes de 
la CENCO, de favoriser les échanges 
entre nous les femmes de la CEN-
CO, de renforcer les capacités des 
membres avec des formations, des 
ateliers des conférences débats 
pour notre épanouissement. Elle a 
déclaré que sa mission a été aussi 
d’encadrer toutes les femmes de la 
Cenco dans l'accomplissement de 
leur travail, de renforcer les liens 
entre nous les femmes travailleuses 
de la Cenco afin de valoriser l'esprit 
de vivre ensemble.

Son parcours en tant que Pré-
sidente a été marqué plusieurs ré-
alisations divers domaines : spiri-
tuel, social, culturel et intellectuel.

Dans le domaine social, l'asso-
ciation est venue à l'aide les enfants 
vulnérable des orphelinats suivant 
maman KOKO de la commune de 
Mont-Ngafula et Sainte Thérèse de 
la commune de Ndjili.  Elle a collec-
té des dons en nature pour soutenir 
les femmes  et enfants de Goma.

Sur le plan intellectuel, les 
femmes ont été renforcées en ca-
pacités à travers l’organisation des 
ateliers, formations, etc avec des 
thèmes variés selon les besoins res-
sentis.

Du point de vue spirituel, les 
femmes ont été encouragées à par-
ticiper aux messes matinales et 

d’autres activités spirituelles organi-
sées au sein de l’Eglise. Les femmes 
ont également participé à la confé-
rence de  la clôture de mois marial.

Le thème International " Inves-
tir en faveur des femmes, accélérer  
le rythme" et au niveau national le 
thème" Accroître les ressources 
nécessaires en faveur des femmes 
et filles dans la paix pour un Congo 
paritaire, c’est qu'un sujet intéres-
sant par son contenu, a fait savoir 
madame Patience Moloko.

Selon elle, ce thème retenu est 
confronté à des multiples crises qui 
exercent une pression énorme sur 
les communautés en vue de garan-
tir les droits des femmes dans tous 
les aspects de la vie. Cependant, 
nous sommes confrontées à un défi 
majeur qu'on a énuméré en cinq 
axes clés : investir en faveur des 
femmes, mettre fin à la pauvreté, 
mettre en œuvre un financement 
tenant compte du genre, passer à 
une économie verte et une société 
de soins et enfin soutenir les agents 
de changement féministes.

Pour sa part, cette journée du 
8 mars 2024 a été spéciale car elle 
marque la fin de son mandat en 
tant que Présidente de l’AFT-CENCO 
mais aussi la remise des trophées 
à quelques mamans membres de 
l'association, aux membres d'hon-
neur, aux membres fondateur et à 
l'équipe sortante. a adressé ses re-
merciements tout d’abord aux Pères 
Evêques et toutes femmes travail-
leuses de la Cenco pour leurs sou-
tiens.   C’est grâce à leur confiance 
placée sur notre modeste personne 
que nous avons  pu réaliser les acti-
vités de l’association durant ses six 
ans. Et aujourd’hui nous sommes 
fières de leur dire que notre man-
dat nous a personnellement épa-
nouis et nous a appris beaucoup 
de choses. Comme les humains,  là 
où il y a des gens il y a toujours des 
problèmes, d’une manière ou d’une 
autre.

Journée internationale des 
droits des femmes : une journée 
riche en activités pour les femmes 
travailleuses de la CENCO
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La  célébration de la journée 
du 08 mars 2024 a été une journée  
riche en activités pour les femmes 
travailleuses de la CENCO, au cours 
de laquelle  Madame Gloria Man-
sanga Nzinga, a été élue présidente 
de l’Association des femmes travail-
leuses de la CENCO (AFT-CENCO) 
pour un mandat de trois ans, une 
fois renouvelable.

Au cours de cette journée qui 
marque la sixième année d’exis-
tence de cette association, plusieurs 
activités ont été organisées.

Il s’agit entre autre de la messe 
organisée à l’intention des femmes 
de l’Est et de Kwamouth, la confé-
rence sur le thème de la journée « 
Investir en faveur des femmes : ac-
célérer le rythme », l’organisation 
des élections et de la remise des 
trophées aux femmes  et quelques 
partenaires qui ont accompagné 
financièrement et moralement l’as-
sociation durant les six dernières 
années.
Le bilan de 6 ans  d’existence de 
l’AFT-CENCO présenté

Au cours de cette journée du 
08 mars, le bilan des activités de-
puis l’existence de l’AFT-CENCO, a 
été présenté par la sœur Jeannette 
Kongolo, Vice-Présidente sor-
tante. Tout en rappelant que cette 
association est composée de 170 
membres effectifs avec un comité 
de 9 membres dont deux membres 
sont élus  par l’Assemblée géné-
rale.  Il s’agit de la présidente et 
la Vice-présidente et les 7 autres 
membres conseillères sont comptés  
par la présidence.

citer : l’organisation de la sa 
sortie officielle au cours de laquelle, 
elle a été présentée au Comité per-
manant des Evêques et a été rendu 
officiel ses statuts et règlements 
d’ordre. La remise d’un lot de vivre 
aux enfants vulnérable de l’orpheli-
nat  de St Thérèse de la commune 
de N’djili et aux enfants vulnérables 
de maman Koko dans la commune 
de Mont-ngafula, figurent aussi par-
mi les grandes réalisations.

A cela s’ajoute, la tenue des 
conférences et des formations en fa-
veurs de femmes et une récolte des 
dons en nature pour soutenir des 
femmes et enfants du Sud-Kivu, etc.

Conférence sur le thème de 
la journée « Investir en faveur des 
femmes : Accélérer le rythme »

Mr l’Abbé Pius, a pour sa part 
abordé le thème de la journée : «  
Investir en faveur des femmes : Ac-
célérer le rythme » à trois grands 
points: l’engagement de la femme, 
l’accroissance des ressources né-
cessaires dans un Congo paritaire 
et le rappel de quelques articles du 
statut de l’AFT-CENCO.

Des passages bibliques ont 
été évoqués pour inciter les parti-
cipantes d’être des femmes qui dé-
fendent les valeurs chrétiennes et 
humaines.

En outre, l’orateur a rappelé 
la notion de la masculinité positive. 
Tout en se penchant sur aptitudes 
et les attitudes d’une bonne femme.
La nouvelle équipe élue

Le centre d’Accueil Caritas 
dans la salle Isidore Bakanja a ser-
vi de cadre pour l’organisation des 
élections de la nouvelle équipe diri-
geante de l’AFT-CENCO.

Madame Gloria Mansanga 
Nzinga, a été élue Présidente de 
l’AFT-CENCO au cours des élections 
organisées le même jour du 08 
mars. Elle est Secrétaire adminis-
trative au Département d’agréga-
tion et de Pédagogie universitaire 
de l’Université Catholique du Congo 
(UCC).

Elle est philosophe de forma-
tion  (doctorante en anthropologie 
médicale), Assistantes à la Facul-
té de philosophie de 2013-2019 à 
UCC.

Par ailleurs, Madame Nacha 
Yungu, a été élue Vice-présidente de 

l’Association. Elle est du Secrétariat 
Général de la CENCO, au Service des 
infrastructures.
Remise de trophées aux femmes 
et à quelques partenaires 

Cette journée du 08 mars, a 
aussi  été une occasion, à l’équipe 
sortante de remettre 36 trophées 
symboliques et des pagnes  aux 
femmes AFT CENCO   en   guise de 
leur parcours remarquables au sein 
de l’association  et à quelques par-
tenaires. Ces trophées mettent en 
lumière  les caractéristiques ou les 
valeurs de chaque femme de cette 
dernière. Lesdits trophées ont été 
répartis de la manière suivante: 
20 trophées pour les femmes de 
l’AFT-CENCO, 7 pour les partenaires, 
6 membres du comité de l’AFT-CEN-
CO et 3 pour les fondateurs de l’as-
sociation.

Madame Patience MOLOKO et 
la Sœur Jeannette, respectivement 
Présidente et Vice-présidente Sor-
tante, ont eu  l’honneur de pilote 
cette activité.
La messe eucharistique célébrée
En guise de rappel,  cette  journée 
du 08 mars a commencé par la célé-
bration eucharistique, présidée par 
l’Abbé Zéphirin Logopi, Aumônier 
de l’AFT-CENCO. Son homélie a por-
té sur la création de l’homme et la 
mission dont Dieu lui a confié.

Cette cérémonie a été  riche en 
couleurs et pleine d’émotions, qui 
s’est terminée par des prises des 
photos, de partage d’un repas  et 
d’exhibition de pas des danses.

Paris Mona et Keren Lulu

«Lève-toi et marche» fait parler... 
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Tshopo : le Coordonnateur de la Caritas Kisangani satisfait des 
travaux de réhabilitation du Centre de Santé Saint André 

Quelques mois après 
le début des travaux 
de réhabilitation du 
Centre de Santé Saint 

André de la commune Lubunga 
à Kisangani, dans la province 
de la Tshopo, l’heure de l’ins-
pection est arrivée. Ces travaux 
sont financés par Catholic Re-
lief Service, CRS en sigle.

Voilà pourquoi le Coor-
donnateur de la Caritas-Déve-
loppement Kisangani, accom-
pagné du Directeur de Bureau 
diocésain des œuvres Médi-
cales (BDOM), qui s'occupe de 
ces travaux, ainsi que le maître 
d'ouvrage, ont visité ce bâti-
ment vendredi 1er mars 2024.

Les portes et fenêtres rem-
placées, les carreaux plaqués, y 
compris les plafonds et la pein-
ture, ces bâtiments ont revêtu 
sa plus belle robe.

Carnet de voyage

"Nous étions reçu par l'infirmière titulaire, cette dernière 
nous a montré le bâtiment. Malgré quelques difficultés liées au 
conflit intercommunautaires entre le MBOLE et LENGOLA, les 
travaux étaient arrêtés, mais quelques temps après le direc-
teur de BDOM et l'ingénieur ont fait le nécessaire. Et voilà nous 
sommes à ce niveau ", a souligné le coordonnateur de la Cari-
tas-Développement Kisangani, Monsieur l'Abbé Ferdinand BA-
TUBU.

Signalons que la date précise pour l'inauguration sera fixée 
auprès la rencontre de staff de la Caritas développement Kisan-
gani et la sœur IT.

 Célestin ABEDI Caritas Kisangani
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